
D u  4  a u  1 7  o c t o b r e  2 0 1 0  -  N °  1 4 6

SOMMAIRE Spectacles de Vendée
Sous le signe du théâtre

et de la musique
Pages 2-3

Pages 4-5

Pages 6-7

Page 8

Page 9

Pages 10-11

Page 12

VENDÉE ACTIVE

À DÉCOUVRIR

DOSSIER

LE FAIT DE LA QUINZAINE

AU QUOTIDIEN

SORTIR EN VENDÉE

ÉVÉNEMENT

page 12

Amélioration de l’emploi, meilleurs chiffres d’affaires, l’économie vendéenne voit ses ef-
forts récompensés grâce à une conjoncture plus favorable. Les chiffres des huit premiers 
mois de l’année repassent progressivement au vert. Sous le coup de la crise, les entrepri-
ses vendéennes ont dû se diversifier, innover et anticiper. Aujourd’hui, même si des diffi-
cultés persistent, la Vendée fait partie des premiers départements français à renouer avec 
la croissance.

L’économie vendéenne 
reprend des couleurs
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Des solutions de proximité
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Pour encourager les jeunes 
médecins à choisir la Vendée, le 
Conseil général intervient pour 
faciliter leur installation. Cette 
aide permet ainsi de maintenir et 
de développer une offre de soins 
de proximité sur tout le départe-
ment. À Grosbreuil, le nouveau 
pôle santé comprend désormais 
deux médecins dont l’un vient 
justement de s’installer. Le point 
sur son parcours.
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Son premier « baby » a vu le 
jour en 1961, il y a bientôt cin-
quante ans et crée aujourd’hui 
pas moins de six cents tables 
par an. L’entreprise « Baby-foot 
Petiot », basée à Bazoges-en-
Paillers, est, cinquante ans plus 
tard, leader dans l’Ouest dans 
la fabrication de baby-foot. L’en-
treprise est présente à la Foire 
Chrono des Herbiers, du 15 au 
18 octobre prochain. Avis aux 
amateurs.

À la fin des années quatre-vingt-
dix, les producteurs vendéens de 
pommes de terre du haut bocage 
posent une option sur une variété 
de pomme de terre : Anaïs est née. 
Elle est aujourd’hui devenue une 
variété phare de pomme de terre 
primeur. Blonde, douce, précoce, 
appréciée de tous, la demoiselle 
séduit producteurs et fins gourmets. 
Tous sont unanimes sur les atouts 
de cette pomme de terre 100% ven-
déenne.

Du 12 au 18 octobre, se dé-
roulera la 29e fête du Chrono des 
Herbiers. Une Foire exposition et 
de multiples animations sportives 
et festives se succéderont autour 
du fameux Chrono des nations. 
Une course contre-la-montre de 
réputation mondiale qui chaque 
année termine la saison cycliste 
et lance les meilleurs athlètes 
nationaux dans une lutte sans 
merci.

Thalie est le nouveau théâtre de la Communauté de communes « Terres de 
Montaigu ». La première saison a débuté il y a peu. Les comédiens ont investi 
la scène de ce théâtre à l’italienne, devant un public conquis. Les premiers 
levers de rideau sont réussis.

Le succès s’explique tant par l’architecture de ce théâtre voulu à l’italienne 
que par la diversité de la programmation. Théâtre, musique, danse, humour, 
cirque ou encore magie occupent tour à tour la scène montacutaine. À l’heure 
où les coulisses s’apprêtent à accueillir de nouveaux artistes, place à une 
visite des lieux.
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Le 21 septembre, le Président du 
Conseil général Philippe de Villiers, 
les conseillers généraux et les maires 
de la Faute-sur-Mer et de l’Aiguillon-
sur-Mer ainsi que les représentants 
des associations des riverains et 
des victimes de la tempête Xynthia 
ont publiquement fait part de leurs 
critiques quant au rapport gouver-
nemental de Patrick Puech et Chris-
tian Pitié concernant le zonage des 
lieux sinistrés par la tempête. D’une 
même voix, ils ont demandé à ce que 
ce rapport ne soit en aucun cas dé-
cisionnel et ne puisse servir de base 
juridique à l’enquête publique. Ils 
ont demandé à ce qu’une concerta-
tion immédiate et sans délai avec le 
Conseil général, les élus de terrain et 

les associations concernées abou-
tisse à une décision rapide. Enfin, il 
semble plus que nécessaire qu’une 
cohérence parfaite soit respectée 
entre le zonage de solidarité et les 
projets de plan de prévention des 
risques d’inondation, PPRI.

Au lieu-dit « la ferme de la Cresson-
nière », à Saint-Mars-des-Prés, Mon-
sieur et Madame Domain ont restau-
ré un ensemble de bâtiments aban-
donnés de longue date. Aujourd’hui, 
ces travaux permettent de proposer 
un gîte original, au cœur du bocage 
vendéen. L’antique four à pain est 
devenu une chambre, le poulailler a 
été transformé en salle de bain, l’an-
cien pressoir est désormais une ma-
gnifique pièce de vie. Ce gîte pour 
6 personnes et d’une surface de 
112 m2 dispose même d’une piscine. 
Les propriétaires de « La ferme de la 
Cressonnière » ont reçu le soutien du 
Comité départemental du tourisme 
(CDT) de la Vendée. « Madame Do-
main a pris contact avec le CDT dès 
janvier 2008 avec en tête un projet 
encore flou. Le CDT et le CAUE ont 
accompagné le projet pour aboutir 
aujourd’hui à une offre touristique de 
grande qualité » déclare Joël Sarlot, 
président du CDT.

XYNTHIA - Le rapport Puech et Pitié
Trop peu de concertation
et de cohérence

Lancement d’un gîte remarqua-
ble à Saint-Mars-des-prés

SANTE - Le frelon asiatique doit être éradiqué
Plus de 70 nids détruits
Au 1er septembre, ce sont 72 nids 
qui ont été répertoriés sur le dé-
partement. En cette période de 
l’année, le travail de signalement 
et de prévention doit redoubler.

Les premiers signalements d’in-
dividus et de nids remontent à la fin 
du mois d’avril. Très présents dans 
le sud du département, les frelons 
continuent leur progression vers le 
nord, le long des cours d’eau. Sur 
le secteur des Herbiers, où un nid 
n’avait pas été détruit l’an passé, on 
note une concentration importante 
cette année. Mi-septembre, un nid 
de 50 cm de diamètre qui abritait 
1 000 à 2000 insectes a été détruit.

Malgré ces évolutions, le dispositif 
de surveillance fonctionne bien. La 
remontée des signalements auprès 

de la FDGDON est efficace et le 
dispositif d’accompagnement du 
Conseil Général de la Vendée pour 
la destruction des nids est apprécié.

Un moment clé de l’année

« Le bilan est satisfaisant parce que 
nous n’avons pas attendu d’être en-
vahi avant de nous doter de moyens 
logistiques », précise Joël Sarlot, 
vice-président du Conseil général. 
Les propriétaires d’habitations qui 
ont eu des nids l’ont signalé et le 
Conseil général a largement diffusé 
les documents pour bien informer 
les Vendéens qui ont bien joué le jeu. 
« Ça va être le moment de détruire 
les nids qui restent car la fondatrice 
va être fécondée et partir pour hiber-
ner à proximité du nid existant. Si on 

peut détruire la fondatrice, on peut 
détruire une prolifération qui risque 
de reprendre au printemps », ajoute 
Joël Sarlot.

Un pôle santé vient d’ouvrir à Gros-
breuil. Conséquence du plan Ven-
dée santé, ce pôle a pour vocation 
de permettre aux Vendéens de 

pouvoir continuer à se soigner près 
de chez eux. Ce pôle accueille déjà 
un nouveau médecin, attiré par la 
Vendée. Le point sur son parcours.

Pour résoudre la question de la 
démographie médicale en zone ru-
rale, le Conseil général met tout en 
œuvre pour faire connaître la Vendée 
aux jeunes médecins et leur donner 
envie de s’y installer. L’ouverture du 
nouveau pôle santé de Grosbreuil 
met ainsi en lumière le parcours d’un 
jeune médecin qui a choisi la Ven-
dée.

Un retour aux sources

« Je savais qu’en Vendée je trouve-
rais un coin sympa pour m’installer, 
raconte ainsi le docteur Guillaumet. 
Originaire de la campagne ven-
déenne, j’étais très tenté par l’acti-
vité semi-rurale. » Le jeune médecin 
et son épouse ont décidé de quitter 
Poitiers. Pendant quelques mois, 
le médecin a assuré des missions 
de remplacement. Alors, qu’il était 
justement en remplacement, une 
pharmacienne lui a parlé du pôle 
de santé de Grosbreuil qui atten-
dait un second médecin. Il a donc 
contacté le maire de Grosbreuil, le 
docteur Nolleau et le Conseil de l’or-
dre. Maintenant installé, il goûte à sa 
nouvelle vie. « Ce qui m’a plu à Gros-
breuil, c’est que c’est une ville jeune 
comptant beaucoup de familles avec 

des enfants. Mon installation me per-
met aussi de rester proche de mon 
domicile lorsque je suis de garde », 
confie ainsi le jeune médecin.

L’arrivée du médecin de 36 ans il-
lustre parfaitement l’engagement du 
Conseil général dans le développe-
ment de l’accueil des jeunes géné-
ralistes.

Inciter les jeunes à s’installer en 
Vendée

Le Conseil général a déjà aidé 
13 médecins à s’installer et 10 de-

mandes sont en cours d’instruction. 
Cette installation est un nouveau si-
gne du développement d’une offre 
de soins de proximité et de qualité 
sur l’ensemble du département. « Le 
pôle santé est un projet qui permet 
de répondre à l’attente des étudiants 
de faculté qui souhaitent aujourd’hui 
s’installer avec d’autres médecins. 
Ces jeunes sont très regardants sur 
les conditions d’accueil. Ils veulent 
des locaux modernes, fonctionnels 
et bien situés », souligne Véronique 
Besse, présidente de la Commission 
des actions sanitaires et sociales.

SANTE - Ouverture du pôle médical et arrivée d’un jeune médecin généraliste à Grosbreuil
« Je voulais m’installer en Vendée »

Joël Sarlot, vice-président du Conseil général et 
Serge Gelot, président de la FDGDON, devant un 
nid.

Les élus locaux et représentants des associations 
contestent la valeur juridique du rapport Pitié 
Puech.

Le docteur Nolleau attendait un associé : Docteur Guillaumet fait son entrée au pôle santé. Gérard Villette et Pierre Berthomé lors de la mise en service du pôle santé de Grosbreuil.

ENVIRONNEMENT - Contrats ruraux de Vendée
Du sur-mesure pour les communes
Palluau, les Essarts, Chantonnay, 
Fontenay-le-Comte, depuis la ren-
trée les CER de seconde généra-
tion se multiplient.

Les Contrats Environnement Ruraux 
(CER) de seconde génération fleu-
rissent actuellement en Vendée. Plu-
sieurs communes signent à nouveau 
pour trois ans avec le Conseil général.

Soutenir l’activité économique 
des petites communes

Le canton de Palluau a planifié der-
nièrement les actions environnemen-
tales à mettre en place dans neuf 
communes, comme à Apremont, 
Palluau et Saint-Christophe-du-Li-
gneron : « Les CER sont destinés 
aux petites communes de Vendée, 
explique Jacqueline Roy, conseillère 
générale du canton de Palluau. El-
les les aident à maintenir leur activité 
économique ».

À Palluau, la mairie va être réa-
ménagée et rendue plus accessible. 

Les chauffages et les sanitaires vont 
également être rénovés.

Côté établissements scolaires, 
une école publique va être construite 
à Apremont et la commune de Saint-
Christophe-du-Ligneron sera bientôt 
dotée d’un pôle scolaire.

Des actions tournées vers 
l’environnement

Sur le canton des Essarts, ce sont 
six communes qui se sont enga-
gées dans un contrat de deuxième 
génération. Sept actions ont été si-
gnées parmi lesquelles la construc-
tion de vestiaires en bâtiment basse 
consommation à Boulogne, des 
aménagements paysagers à Saint-
Martin-des-Noyers, la création d’un 
pôle commercial à Sainte-Cécile, la 
création et l’aménagement d’un plan 
d’eau communal à Sainte-Florence.

Pour ce contrat de deuxième géné-
ration, ce sont sept communes qui se 
sont engagées pour dix-huit actions 
sur le canton de Chantonnay. Là en-
core, chaque action répond à une 
attente du terrain. À Rochetrejoux, 
par exemple, la commune s’engage 
à rénover la garderie périscolaire. 
Grâce à ce contrat, la commune de 

Saint-Germain-de-Prinçay pourra en-
tamer la phase 2 des travaux d’amé-
nagement paysager de la coulée 
verte. Saint-Hilaire-le-Vouhis s’en-
gage à aménager la liaison piétonne 
entre la salle des fêtes et le stade. 
À Saint-Prouant, des travaux de res-
tauration des façades du presbytère 
et de l’agence postale pourront être 
lancés. À Saint-Vincent-Sterlanges, 
la commune s’engage à lancer les 
travaux paysager du lotissement « le 
fief des moulins ». À Sigournais, une 
salle polyvalente sera construite.

Des aménagements de qualité

Sur le canton de Fontenay-le-
Comte, ce sont dix communes qui 
signent pour 29 actions. À l’Orbrie 
sera construit un atelier communal. 
Les abords du château de Langon 
seront aménagés. À Pissotte, l’ac-
quisition du terrain et du presbytère 
permettra à la commune de réaliser 
un aménagement paysager et de 
créer un parking.

Les cantons de Mortagne-sur-Sè-
vre, Challans, Saint-Jean-de-Monts 
et Pouzauges se sont également 
réengagés dernièrement pour un 
nouveau CER.

Bertrand de Villiers et les différents maires du canton des Esssarts qui se sont engagés dans un CER de 
2e génération.
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SECURITE MARITIME - Un nouveau canot aux Sables d’Olonne
Plus de sécurité en mer
Le canot de sauvetage actuel de 
la SNSM aux Sables d’Olonne, le 
« Jack Morisseau » a 25 ans de 
service. Le renouvellement du 
canot est l’occasion de lancer un 
nouveau modèle plus performant.

En Vendée, la Société Nationale 
des Sauveteurs en Mer (SNSM) 
compte 200 sauveteurs permanents 
et 200 sauveteurs saisonniers qui 
sont répartis sur six stations perma-
nentes : Talmont, les Sables d’Olon-
ne, Saint Gilles Croix de Vie, Fromen-
tine, Noirmoutier et l’Ile d’Yeu. Les 
membres de la SNSM s’appuient sur 
un matériel performant qui doit être 
renouvelé et modernisé en perma-
nence. Dans la station des Sables, le 
canot « Jack Morisseau » est en ser-
vice depuis déjà un quart de siècle. 
En moyenne, en une année, l’équipe 
de bénévoles des Sables d’Olonne 
vient secourir environ 30 bateaux et 
plus d’une quarantaine de personne. 
En 25 ans, le « Jack Morisseau » et 
son équipage ont donc sauvé des 
centaines de vies humaines et ar-
raché des bateaux à des naufrages 
certains. Cependant, aujourd’hui, 
il apparaît plus que nécessaire de 
penser au renouvellement de ce ca-
not. Cette opération est menée par 
la SNSM en partenariat, notamment 
avec le Conseil général.

25 nœuds maximum

« L’acquisition de ce nouveau ca-
not est particulièrement nécessaire, 
explique Gérard Faugeron, conseiller 
général du canton des Sables 
d’Olonne. Grâce au futur canot, les 
sauveteurs pourront rendre de très 
nombreux services à la population 
en bénéficiant d’un matériel plus mo-
derne et plus performant. Le Conseil 
général est fier de soutenir la moder-
nisation de la flotte de la SNSM. La 
sécurité de nos côtes est un point es-
sentiel. Ce nouveau canot apportera 
sa contribution à la protection des 
gens de mer et permettra d’accueillir 
les plaisanciers avec encore davan-
tage de sécurité. »

Le nouveau bateau mesurera un 
mètre de plus en largeur que le 
précédent et un mètre de plus en 
longueur pour atteindre 20 mètres. 
Il gagnera en vitesse, passant de 
15,5 nœuds à 25 nœuds maximum. 
Trois architectes travaillent actuel-
lement par le biais d’un concours 
sur le prototype du nouveau canot 
de sauvetage. Le premier prototype 
sera accueilli aux Sables d’Olonne 
en 2013 pendant quelques mois 
avant d’équiper l’île de Sein. Dix 
bateaux seront ensuite construits 
et le premier d’entre eux sera des-
tiné aux Sables d’Olonne. Le « Jack 
Morisseau » rejoindra alors un autre 
port pour servir de bateau de rem-
placement.

Littoral, marais, cours d’eau, bar-
rage marquent le paysage vendéen. 
Afin de sensibiliser tous les acteurs 
et usagers de l’eau à la nécessité de 
préserver cette richesse commune, 
le Conseil Général a souhaité faire 
de l’année 2011, l’Année de l’Eau 
en Vendée. En partenariat avec l’Ins-
pection Académique et la Direction 
de l’Enseignement Catholique de 
la Vendée, le Conseil Général lance 
auprès des écoles maternelles et 
primaires un appel à projet « Cours 
d’eau, cours de vie » qui s’inscrit ain-
si dans le programme pédagogique 
de l’année scolaire 2010-2011. Cet 
appel à projet se veut une véritable 
démarche éducative visant à déve-
lopper le sens critique de l’enfant 
mais aussi une attitude responsable 
et citoyenne. Le point d’orgue de 
cette Année de l’Eau sera une expo-
sition proposée au printemps 2011 à 
l’Hôtel du Département.

■ Renseignements : Service de l’Eau 
du Conseil Général, 02 51 44 21 01.

Appel à projets aux scolaires

PROTECTION CIVILE - Congrès départemental
Hommage aux Sapeurs-Pompiers
Organisé par l’Union départe-
mentale des Sapeurs-Pompiers, 
le congrès annuel s’est déroulé à 
Luçon. Un rendez-vous fédérateur 
qui a permis de faire le point sur 
une année pas comme les autres.

Pour les Sapeurs-Pompiers de 
Vendée, l’année 2010 restera gravée 
dans les mémoires. La catastrophe 
provoquée par Xynthia a démontré le 
courage et le sang froid exceptionnel 
des Sapeurs-Pompiers de Vendée. 
Le congrès a ainsi été l’occasion de 
rendre hommage à ces hommes qui 
sont quotidiennement soumis à de 
nouvelles épreuves. « Les Vendéens 
sont fiers de leurs Sapeurs-Pom-
piers, a déclaré Philippe de Villiers, 
Président du Conseil général. Être 
Sapeur-Pompier de Vendée, c’est un 

idéal ». Cet attachement particulier 
des Vendéens aux Sapeurs-Pom-
piers s’est d’ailleurs traduit cette 
année par le succès de l’exposition 
« Soldats du feu, les Sapeurs-Pom-
piers de la Vendée » à l’Historial.

L’entreprise « Baby-Foot Petiot » 
de Bazoges-en-Paillers a vu naî-
tre son premier « baby » en 1961. 
À raison de six cents fabrications 
par an, l’entreprise Petiot est lea-
der dans l’Ouest. À la veille de 
fêter ses cinquante bougies, l’en-
treprise est présente sur la Foire 
Chrono des Herbiers, du 15 au 
18 octobre.

En Vendée, le « baby » a un nom : 
Petiot. L’entreprise vendéenne 
« Baby-Foot Petiot », basée à Ba-
zoges-en-Paillers, est un fabricant 
incontournable de ce jeu depuis sa 
création, en 1961.

Depuis, plusieurs centaines de 
« baby » quittent ses murs chaque 
année pour animer les innombra-
bles bras de fer entre équipes. 
Rouges ou bleus, attaquants ou 
défenseurs, adeptes de manettes 
rondes ou longues (selon les ha-
bitudes et les régions) ou encore 
préposé au comptage des perles 
de marquage, qui n’a pas un jour 
vécu le plus beau match de sa vie, 
version baby ?

Le jargon des fameuses et fumeu-

ses parties de « baby-foot », comme 
« pissette », « gamelle », « reprise » 
ou « roulette », résonne depuis plu-
sieurs décennies de bar en café, de 
salle de jeux en foyer, en passant 
par les cours de récré et chez les 
particuliers.

Leader dans la fabrication de 
baby-foot

« Quand j’étais enfant, bien en-
tendu, je jouais au baby, raconte 
Alain Petiot qui a repris l’entreprise 
familiale fondée par son père. Pleins 

de baby à deux pas de la maison : le 
rêve pour un petit garçon ! Le revers 
de la médaille, c’est que j’ai dû ap-
prendre à faire le deuil de plusieurs 
babys. Dès que je m’habituais à un 
baby, il finissait par être vendu. »

À raison de 600 pièces vendues 
actuellement par an, l’entreprise Pe-
tiot est leader dans la région. Des 
cinq ou six autres noms occupant le 
marché en France, Petiot est le seul 
à offrir une gamme complète de ba-
by-foot, de et de billards.

L’entreprise artisanale qui a débuté 
en 1919 dans un atelier de charpente 
menuiserie, perpétue de père en fils 
la tradition en fabricant des « baby » 
depuis cinq décennies.

Le Petiot vendéen a un signe parti-
culier : il est le seul à avoir des cages 
de but en fer grillagé. Reconnaissa-
bles entre mille.

Les amateurs peuvent aller admi-
rer les fameuses tables, et qui sait y 
disputer une ou deux parties, du 15 
au 18 octobre, à la Foire Chrono des 
Herbiers.

Renseignements  ■ :
http://babyfoot.com.fr

Installée rue des Trois Piliers, à La 
Roche-sur-Yon, la Maison des Asso-
ciations (MDA) de Vendée, conseille 
et accompagne les membres des 
associations.

Les personnes poussant les por-
tes de la MDA sont soutenues dans 
leurs démarches juridiques, adminis-
tratives, financières, comptables etc.

La MDA a ajouté dernièrement une 
corde à son arc en obtenant le label 
PAVA (Pont d’Appui à la Vie Active). 
Elle fait désormais partie d’un large 
réseau regroupant les structures dé-
partementales.

« La Vendée est un département ri-
che en associations, souligne Wilfrid 
Montassier, conseiller général. Il y en a 
aujourd’hui plus de 10 000 ! Il est donc 
primordial d’avoir un lieu comme la MDA 
qui constitue un excellent point d’appui 
à la vie associative vendéenne ».

À noter une conférence/débat, 
samedi 6 novembre (9h30/12h30) à 
l’ICES à La Roche-sur-Yon : « Fusion, 
dissolution, liquidation d’une asso-
ciation, comment gérer la crise ? ».

Renseignements : ■

www.mdavendee.fr ; 02 51 41 30 62

LOISIRS - Elle est leader dans la fabrication de baby-foot
L’entreprise Petiot voit grand

ACCOMPAGNEMENT - Maison des associations
Un point d’appui à la vie associative

Gérard Faugeron, Louis Guédon, et Béatrice Lagarde, sous-préfète des Sables d’Olonne, entourés des 
sauveteurs de la SNSM

Emmanuel Humeau, président de la MDA, Jean-
Jacques Brot, préfet de la Vendée et Wilfrid 
Montassier, conseiller général.

ENTREPRISE - VTM à Fontenay-le-Comte
Débouchés multiples
pour un avenir meilleur

De La Rochelle à Dunkerque, l’en-
treprise VTM (Vendéenne de Tôlerie 
et de Mécanique) répare, fabrique 
et entretient le matériel des profes-
sionnels de la mer. Elle travaille aussi 
pour les particuliers et les entreprises 
du bassin fontenaisien. Ancien chef 
de ligne de l’entreprise SKF, Frédéric 
Lucas, actuel gérant de l’entreprise, 

a su diversifier les débouchés de son 
entreprise. « J’ai racheté l’entreprise en 
2002, nous travaillions alors, pour les 
grosses entreprises locales du type 
SKF ou Plysorol. Bien avant la crise, 
nous avons senti qu’il fallait multiplier 
les débouchés pour maintenir un bon 
niveau de chiffre d’affaires. C’est ce 
que nous avons fait avec notre clientèle 
des professionnels de la mer. Bien sûr, 
ils ne sont pas les seuls. Notre force se 
trouve dans la qualité de nos produits 
réalisés de A à Z, sur-mesure et dans 
la qualité de notre service de mainte-
nance », explique Frédéric Lucas.

Une entreprise à taille humaine

« VTM reste une entreprise à taille 
humaine, 6 à 8 employés. Elle est 
enracinée dans un tissu local. C’est 
ce type d’entreprise que nous soute-
nons. Bientôt, elle s’implantera dans 
un nouveau bâtiment plus grand qui 
lui permettra de répondre mieux en-
core aux demandes de ses clients 
et de permettre aux employés de 
travailler dans les meilleures condi-
tions, ajoute Maire-Jo Chatevaire, 
conseiller général. C’est en soute-
nant cette catégorie d’entreprises 
que nous fortifierons l’économie du 
sud Vendée. »

Frédéric Lucas présente à Marie-Jo Chatevaire 
une ligne de lavage. Fabriquée dans les ateliers 
de Fontenay, elle sera installée à bord d’un bateau 
spécialisé dans la mythiliculture.

Gérard Villette, Dominique Souchet, le Colonel 
Montalétang et Jean-Jacques Brot, Préfet de la 
Vendée.

Speed dating de l’embauche : 
dédramatiser l’entretien

La recherche d’un emploi pour les 
jeunes n’est pas toujours simple. 
La jeune chambre économique de 
Vendée a donc décidé d’engager un 
entraînement aux entretiens d’em-
bauche sur le pays yonnais. Elle pro-
pose aux étudiants en bac+2, 3, 4, 5 
et Master aux Etablières de multiplier 
les expériences sous la forme d’un 
« speed dating ». Cela aidera les fu-
turs diplômés à dédramatiser l’entre-
tien en s’y confrontant un maximum. 
À l’issue de l’entretien, le profession-
nel explique ce qui a plus ou moins 
été en fonction de ce qu’il attend de 
l’étudiant. « Ce concept est très in-
téressant pour les étudiants du fait 
des contacts crées avec le monde 
professionnel. Ils se font connaître et 
peuvent trouver un employeur », sou-
ligne Jean-François Vergnault, direc-
teur de Sup’ Etablières.

Le « baby » vendéen a un signe particulier : il est le seul à avoir des cages en fer grillagé.
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THÉÂTRE - Les Cours Cochet 2010 / 2011
Les leçons d’un grand maître du théâtre
Depuis le mois d’octobre, une nou-
velle promotion vendéenne suit 
les cours de théâtre de Jean-Lau-
rent Cochet. Une découverte ou 
un approfondissement des techni-
ques de théâtre qui permet depuis 
plusieurs années à des Vendéens 
de se lancer dans le théâtre pro-
fessionnel.

Deux fois par mois, à l’école du 
maître Jean-Laurent Cochet, une 
vingtaine de Vendéens font leurs pre-
miers pas sur les planches du théâ-

tre. Une nouvelle fois, le professeur 
parisien vient en Vendée. Apprendre 
à respirer au bon moment, donner la 
note juste, raconter et non réciter les 
fables, les élèves acquièrent au fur et 
à mesure des cours les techniques 
théâtrales. Tous les quinze jours, les 
élèves ont rendez-vous avec la Com-
pagnie Cochet. Ouverte à tous les 
Vendéens, jeunes ou moins jeunes, 
une première audition le 4 octobre a 
permis de sélectionner les plus ap-
tes à suivre ces cours. La promotion 
2010/2011 travaille déjà la note juste.

Apprendre la note unique

« J’ai suivi trois années de suite les 
cours Cochet de Vendée, explique Bé-
rénice Bala. J’avais vu par hasard un 
article dans la presse. Je me suis tout 
de suite inscrite. Les cours m’ont pas-
sionnée : la note unique, la note finale, 
la respiration, toutes les techniques à 
apprendre et mettre en pratique dans 
le cadre de fables de La Fontaine et 
autres textes classiques. Toutes ces 
techniques que j’ai découvertes en 
Vendée, j’ai voulu les approfondir, et de-
puis l’année dernière, je suis les cours 
Cochet de Paris. C’est beaucoup plus 
intense, trois heures par jour du lundi 
au vendredi. Je voudrais faire de la 
scène ma vie professionnelle. Je rêve 
de faire du cinéma. Ces trois premiè-
res années de cours en Vendée m’ont 
permis de me lancer dans le monde 
du théâtre. Depuis longtemps l’idée de 
devenir professionnelle du théâtre me 
trottait dans la tête. Cela m’a permis 
d’en prendre les moyens. »

Une ouverture culturelle

« Après deux années de cours 
vendéen, je suis depuis deux ans 

les cours parisiens, ajoute Romain 
Trichereau. Ces cours sont formida-
bles. Ils nous apportent une richesse 
d’esprit, une ouverture culturelle et 
nous permettent de rencontrer beau-
coup de personnes. En parallèle, je 
poursuis mes études d’histoire et le 
théâtre est un excellent complément. 

Il aide dans beaucoup de situations. 
Il donne de l’assurance, aide à sortir 
de nous-mêmes et, sur un CV, avoir 
suivi les cours Cochet apporte un vé-
ritable plus. »

Après plusieurs mois de travail, les 
élèves termineront l’année par une 
représentation publique.

Depuis 5 ans, Jean-Laurent Cochet suit les élèves vendéens.

GASTRONOMIE - Semaine « Vendée, Terre de qualité »
Des chefs revisitent les produits du terroir

SPECTACLE - Une association vendéo-anglaise
Sortie côté jardin

SPORT - Coupe de France des clubs
Une équipe leader

ART - Une représentation exceptionnelle du Cirque Rech Juniors
Les écoliers sensibilisés aux arts du cirque

Dans le cadre de la semaine du 
goût, du 9 au 17 octobre, le Club 
des hôteliers et restaurateurs de 
Vendée lance la première édition 
de l’opération « Vendée, Terre 
de qualité ». L’occasion de re-
découvrir les produits du terroir 
revisités à travers des recettes 
originales.

La mogette de Vendée, le porc 
fermier élevé en plein air, le vin de 
Mareuil, tous ces produits vendéens 
reconnus seront au cœur des cui-
sines des restaurateurs qui partici-
pent à l’opération « Vendée, Terre 
de qualité ». La semaine du goût 
est l’occasion pour eux de proposer 
des menus originaux qui revisitent et 
bousculent les produits du terroir qui 
proviennent du littoral, du bocage ou 
du marais poitevin.

19 talents au service des produits

Cette opération est une nou-
velle initiative pour valoriser et faire 
connaître la qualité des produits 
vendéens. Les talents de la gastro-
nomie vendéenne vont s’approprier 
ces produits afin de proposer des 
recettes savoureuses. Ces expérien-

ces culinaires permettront à tous les 
gourmets de poser un autre regard 
sur ces produits locaux. L’opération 
donnera ainsi certainement envie de 
redécouvrir ces produits du terroir et 
peut-être de les travailler également 
à la maison.

En tout, ce sont 19 chefs, répartis 
sur tout le département qui partici-

pent à cette opération. En parallèle, 
un jeu concours est organisé afin de 
faire découvrir les richesses gastro-
nomiques et culturelles de la Ven-
dée.

Renseignements : ■

Du 9 au 17 octobre,
www.vendee-hotels-restaurants.com

De Londres à La Caillère en pas-
sant par New York, Prudence Bury 
n’a jamais cessé de côtoyer le 
monde de la scène et du chant. Les 
15 et 16 octobre à 20h30 dans la 
salle Ben Hur d’Antigny, l’ancienne 
« Beatles’ girl » et son association 
propose un concert cabaret sur le 

thème des années soixante. Depuis 
dix ans qu’elle est installée en Ven-
dée à La Caillère, Prudence Bury a 
lancé l’association « sortie côté jar-
din ou exit stage left ». Cette asso-
ciation de théâtre et de chant permet 
aux Anglais installés dans la com-
mune et les environs de réaliser des 
projets avec des Français. « Faire 
du théâtre français est un excellent 
moyen pour apprendre la langue », 
précise Prudence Bury. Les mem-
bres, tous bénévoles passent des 
heures à préparer leurs spectacles 
de grande qualité.

Chaque année, l’association or-
ganise un spectacle de théâtre et 
un spectacle de chant dont les bé-
néfices sont reversés à une asso-
ciation venant en aide à des enfants 
malades.

Renseignements : ■

prudencebury@wanadoo.fr

L’équipe cycliste Vendée-U a rem-
porté le 5 septembre dernier sa 
première Coupe de France des 
clubs depuis sa création en 1991. 
Pour mieux suivre ces exploits, 
l’équipe vient également de créer 
son site internet.

L’équipe cycliste vient de créer son 
site internet www.vendee-u.fr. Infor-
mations sur les coureurs, programme 
des courses, résultats, classement 
de la Coupe de France dont Ven-
dée-U est Leader ! Le 5 septembre, 
à l’issue de la 7e et dernière manche 
de la Coupe de France « Chalons en 
Champagne-Sedan », la formation a 
terminé en tête du classement géné-
ral, offrant une magnifique victoire 
aux jeunes pousses de Jean-René 
Bernaudeau qui ont devancé le VC 
la Pomme - Marseille et les Sojasun 
Espoirs. Une victoire espérée depuis 
plusieurs années et qui constituait 
l’objectif de cette saison.

Samedi 4 septembre, une des plus 
belles victoires de la saison dans le 
contre-la-montre par équipe de la 
Coupe de France dans la Classique 
Champagne-Ardennes ! L’équipe 
du Chrono était : Julien Belgy, Tony 

Hurel, Yann Moritz, Romain Guille-
mois, Bryan Nauleau et Kévin Réza. 
L’équipe du Vendée-U est un des 
représentants du département de la 
Vendée sur tout le territoire national. 
Le Vendée-U constitue le tremplin 
pour de jeunes coureurs désireux 
de passer à la vitesse supérieure et 
le vivier de l’équipe BBox Bouygues 
Télécom.

Renseignements : ■  www.vendee-u.fr

Après avoir été accueilli dans les 
31 cantons de Vendée, depuis 
maintenant 7 ans, le cirque Rech 
Juniors sera présent à Bouin du 
11 au 15 octobre. L’occasion pour 
les écoles primaires du canton de 
Beauvoir-sur-Mer d’être sensibi-
lisées aux arts du cirque pendant 
une semaine.

« Près de 31 500 scolaires ont été 
sensibilisés aux arts du cirque et 
36 600 spectateurs accueillis de-
puis 2003, rappelle Michel Dupont, 
conseiller général du canton de 
Beauvoir-sur-Mer et membre de la 
Commission des actions culturelles 
du Conseil général. Pour les enfants, 
le cirque peut-être un apprentissage 
et une école d’hygiène de vie, de maî-
trise de soi, de persévérance et d’ima-
gination », poursuit Michel Dupont.

Le cirque Rech Junior, c’est 100 ans 
de succès. La famille Rech sillonne 

les routes de France depuis 5 géné-
rations. Le cirque est un art à part en-
tière qui demande un investissement 
permanent. Pour permettre à tous les 
jeunes des écoles primaires de Ven-
dée de découvrir cet art méconnu, le 
Conseil général invite le cirque Rech 
juniors à passer régulièrement quel-
ques semaines en Vendée. Le Conseil 
général mène depuis plusieurs années 
de nombreuses actions reconnues et 
appréciées des élèves et des ensei-

gnants : les matinées scolaires des 
spectacles de Vendée, les interven-
tions musicales et chorégraphiques, 
les visites commentées des exposi-
tions à l’Hôtel du Département, les ac-
tions de l’école du patrimoine. Il existe 
aussi depuis 2003, le programme dé-
partemental « Les arts du cirque. »

Pour le spectacle professionnel du  ■

15 octobre à 20h30 à Bouin :
réservations : 02 51 68 71 13

19 chefs revisitent les produits du terroir.

Les bénévoles préparent le concert cabaret.

Victoire de l’équipe Vendée U.

Michel Dupont présente le spectacle et les actions mises en place auprès des scolaires.

Depuis cinq ans que vous 
enseignez en Vendée, que 
pouvez-vous dire des cours 
vendéens ?

Nous faisons en 
Vendée un travail 
merveilleux. Les 
élèves travaillent 
bien, montrent de 
la bonne volonté 
et font des progrès 
aussi bien d’un 
point de vue théâ-
tral que personnel. 
Ils apprennent à 
se découvrir et des 
amitiés naissent.

Qu’apporte le théâtre dans la 
vie de tous les jours ?

Ceux qui font du théâtre ac-
quièrent des clés 
pour comprendre 
plus facilement le 
monde. Ils font plus 
facilement la part 
des choses, se ren-
dent mieux compte 
de ce qui est utile, 
positif ou bienfaisant. 
Ils ont un meilleur 
contact avec les 
autres et acquièrent 
une connaissance 

approfondie d’eux-mêmes.

Deux questions à Jean-Laurent Cochet.
« Un travail merveilleux »
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AGRICULTURE - Sa variété a été créée aux Épesses
Anaïs, la pomme de terre vendéenne
Née dans le haut bocage en 97, 
Anaïs fait aujourd’hui la fierté des 
habitants des Épesses et des envi-
rons. Blonde, douce, précoce, ap-
préciée de tous, la demoiselle sé-
duit producteurs et fins gourmets. 
Tous sont unanimes sur les atouts 
de cette pomme de terre primeur 
100% vendéenne.

À la fin des années quatre-vingt-
dix, les producteurs vendéens de 
pommes de terre du haut bocage, 
réunis en coopérative, s’intéressent 
à une nouvelle variété de pomme de 
terre.

En lien avec une station de créa-
tion variétale, basée dans le Massif 
Central, ils « posent une option » 
sur la future Anaïs. Pressentant les 
atouts de la jeune plante, ils décident 
de la tester dans le sol vendéen, aux 
Épesses. Le climat océanique du 
haut bocage, doté de vent, est par-
fait pour sa croissance.

Une jeune plante prometteuse

« Lorsqu’Anaïs a été créée, ra-
conte Denis Billaud, producteur de 
pommes de terre aux Épesses, elle 

a rapidement séduit les producteurs. 
C’est une pomme de terre primeur 
très précoce. Elle peut être récoltée 
seulement soixante jours après sa 
plantation. Elle n’est pas farineuse, 
elle est douce et elle a même si bon 
goût qu’elle donne l’impression d’être 
déjà beurrée en sortant de terre ! »

En l’adoptant, les Vendéens sont 
par la même occasion chargés de 
l’améliorer, de la calibrer et de la par-
faire d’année en année, en vue de sa 
distribution. Les premières récoltes 
prouvent qu’ils ne se sont pas trom-
pés. Anaïs est une variété phare par-

mi les pommes de terre primeurs.
« Elle intéresse les primeuristes qui 

veulent une pomme de terre précoce, 
explique Michel Devillaine, directeur 
de la CAHBV (Coopérative Agricole 
du Haut Bocage Vendéen). Ils sont 
ainsi les premiers à offrir de bonnes 
frites fraîches, avant l’été. »

Anaïs, bonne élève, coiffe même 
au poteau la Carrera, variété pré-
coce, et arrive à maturation dix jours 
plus tôt.

Aujourd’hui, grâce au savoir-faire 
des producteurs vendéens, Anaïs 
est produite aux Épesses, sur une 
vingtaine d’hectares, et dans les 
communes avoisinantes. Sa sa-
veur et sa facilité d’adaptation, tant 
en purée, frites, pommes vapeur 
qu’en robe des champs, titillent bon 
nombre de fins gourmets. Elle prête 
aussi son nom au festival musical 
local.

Anaïs, Charlotte et Désirée

« Les particuliers aiment de plus en 
plus venir acheter leurs pommes de 
terre, prêtes à consommer, directe-
ment à la coopérative des Épesses, 
souligne Michel Devillaine. Ils aiment 
manger un produit local qui a pous-
sé, et est né, à quelques pas de chez 
eux ».

Anaïs, Charlotte ou Désirée ont 
de l’avenir devant elles. Blonde ou 
rouge, fine ou ronde, vendéenne 
ou bretonne : chacune est unique. 
À commencer par le choix de son 
prénom.

En 97, lorsqu’il a fallu trouver un 
nom à leur petite dernière, les pro-
ducteurs vendéens se sont réunis 
autour d’une table. Ils ont eu l’idée 
de l’appeler Anaïs en pensant à la 
chanson de Didier Barbelivien.

Le chanteur venait de terminer le 
tournage d’un de ses clips, en Ven-
dée. La chanteuse qui l’accompa-
gnait au micro s’appelait Anaïs.Anaïs trouve en Vendée le climat idéal pour grandir et devenir une pomme de terre douce et généreuse.

SANTÉ - Lionel Laidet, spécialiste national de la musculation
Une vie au service de la culture physique

PATRIMOINE RELIGIEUX - Église de La Bruffière
Trésor et joyaux se dévoilent

PATRIMOINE - Montaigu se dévoile
1 000 ans d’histoire au détour 
d’une balade

CYCLISME - Grand Prix du Québec
Victoire outre-Atlantique de Voeckler

Référence nationale en matière de 
musculation, Lionel Laidet, kinési-
thérapeute, travaille à l’aménage-
ment de la salle de musculation du 
futur Vendespace. Il vient de pu-
blier « Votre dos, bien-être, santé 
et performance ».

Fitness, culturisme, body-building, 
le spécialiste, fondateur de l’acadé-
mie du dos revient sur les bienfaits 
d’un bon travail de musculation. « La 
musculation permet bien souvent 
d’aller au-delà des exercices de kiné-
sithérapie, précise Lionel Laidet. Ces 
exercices permettent un renforcement 
des muscles et une récupération de 
l’intégralité des capacités musculai-
res. Un chasseur qui s’est foulé une 
cheville par exemple, doit pouvoir re-
tourner sur le terrain, marcher, courir, 
sauter des obstacles. Les exercices 

de musculations doivent lui permettre 
de retrouver toutes ses capacités. La 
musculation, c’est une histoire d’équi-
libre, ajoute-t-il. Il faut connaître la 

morphologie des personnes et leurs 
besoins spécifiques.

La natation, meilleure pratique 
sportive

On ne peut donner les mêmes 
exercices à une personne de trente 
ans qu’à une autre de soixante ans ; à 
une personne en surpoids et une per-
sonne qui s’alimente peu. De même 
lorsque l’on travaille plus spécifique-
ment un muscle il faut faire attention 
à l’impact sur les autres muscles. À 
mon avis la pratique sportive la plus 
équilibrée est la natation et dans la 
natation, le dos crawlé. »

« Votre dos, bien-être, santé, perfor- ■

mance, prévenir et soulager »
Lionel Laidet et Jack Savoldelli
Éditions @mphora - 22,50 €

Classée au titre des monuments 
historiques depuis 2007, l’église Sain-
te-Radegonde de La Bruffière expose 
depuis peu, dans un coffre illuminé et 
sécurisé, son Trésor d’Église.

La municipalité et l’association 
« La Bruffière Autrefois » ont tout mis 
œuvre depuis des années pour met-
tre en valeur ces joyaux en confiant 
notamment au Département sa pré-
servation.

Le coffre contient des objets et 
ornements précieux, comme une 
chasuble brodée en drap d’or, une 
ampoule aux saintes huiles ou une 
Vierge à l’Enfant en faïence classées 
eux aussi à l’inventaire des monu-
ments historiques.

Mise en lumière de joyaux du 
patrimoine

« Ces objets font partie du patri-
moine de La Bruffière et de la Ven-
dée, souligne Philippe de Villiers, 
conseiller général du canton de Mon-

taigu. Les Trésors d’Église sont rare-
ment exposés mais à La Bruffière, ce 
patrimoine religieux a été préservé et 
sauvé pour être enfin exposé au plus 
grand nombre de personnes. »

Véritables témoins de l’Histoire, 
les objets formant ce trésor ont été 
particulièrement admirés lors des 
dernières journées du patrimoine.

Plusieurs dizaines de personnes 
sont venues découvrir ces objets 
remarquables posés derrière une vi-
trine, située dans l’allée gauche.

Ils trouvent parfaitement leur place 
dans cet édifice d’inspiration roma-
no-byzantine. S’élevant fièrement en 
plein cœur de la commune, l’église 
Sainte-Radegonde conserve un ri-
che décor, fait de marbre et d’or, 
soulignant son architecture.

À noter : ■  un DVD sur l’histoire de La 
Bruffière et sur ce Trésor a été réalisé par 
l’association « La Bruffière Autrefois ». 7€. 
Pour se le procurer, contacter l’associa-
tion au 02 51 42 51 07.

Quarante bornes ou panneaux 
jalonnent désormais un parcours 
historique passionnant à découvrir 
dans Montaigu.

Nombreux sont ceux qui conti-
nuent à entonner encore la chanson 
« La digue de Nantes à Montaigu », 
mais peu croient à l’existence de 
cette digue, même parmi les habi-
tants de Montaigu. Or cette digue 
existe bien et il est temps de la faire 
connaître : c’est pourquoi la mairie a 
créé un parcours de quarante pan-
neaux et bornes au cœur de l’histoire 
de cette cité millénaire.

La redécouverte du patrimoine 
local

De la statue du Colonel de Ville-
bois-Mareuil aux remparts du Châ-

teau, chaque panneau illustré - et 
quelquefois sonorisé - raconte des 
épisodes célèbres de l’histoire de 
la ville : son château fort, le passage 
de personnages illustres tels que 
Henri IV ou Napoléon, mais aussi le 
destin fabuleux de plusieurs monta-
cutains célèbres. C’est au cours de 
cette balade que l’on peut découvrir 
l’ancienne ville royale et la célèbre di-
gue. Chaque panneau découvert au 
détour d’une promenade est un clin 
d’œil à l’histoire de la ville qui contri-
bue à forger une identité.

Le passé au service de 
l’économie

« Dans notre commune l’accent 
a été mis depuis plusieurs années 
sur le développement économique, 
explique Antoine Chéreau, maire de 
Montaigu. Nous avons beaucoup re-
gardé l’avenir. Désormais, nous sou-
haitons aussi regarder le passé, notre 
richesse patrimoniale qui pourra aus-
si être un atout pour notre développe-
ment économique, grâce à l’arrivée 
de touristes sur notre territoire. »

Renseignements : ■  Office de Tourisme 
« Terres de Montaigu » 02 51 06 39 17

Le 10 septembre dernier, Thomas 
Voeckler a remporté le Grand Prix 
du Québec, nouvelle compétition 
inscrite au Pro Tour.

Couru en circuit sur 189 km, le 
Grand Prix du Québec est la premiè-
re course de l’histoire du Pro Tour 
sur le continent américain. Thomas 
Voeckler, double champion de Fran-
ce (2004, 2010) a su étonner tout le 
monde. Parti en queue de peloton, 
c’est au moment du regroupement 
qu’il a surpris les favoris par un dé-

marrage nerveux. Il a réussi à créer 
l’écart et a tenu la courte distance 
qui le séparait de la ligne. Il est ainsi 
parvenu à devancer d’une poignée 
de secondes le Norvégien Boasson 
Hagen, le Néerlandais Gesink et le 
Canadien Hesjedal. Tout au long du 
parcours, Thomas Voeckler a senti 
beaucoup d’encouragements de la 
part du public québécois. Cette vic-
toire vient s’ajouter aux bonnes per-
formances de l’année 2010. Thomas 
Voeckler avait été vainqueur d’une 
étape du Tour de France, à Luchon.

À travers textes et dessins, les bornes racontent l’histoire de la ville de Montaigu.

Lionel Laidet présente son dernier livre.

Thomas Voeckler, ici lors des derniers Champion-
nats de France de cyclisme.

Le père Jean-Yves Poulailleau et les élus du canton de Montaigu découvrent les trésors du patrimoine 
religieux.
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Dossier

ÉCONOMIE - Premiers indicateurs encourageants
L’économie
vendéenne
reprend des couleurs
Amélioration sensible de l’emploi, meilleurs chiffres 
d’affaires, beaucoup d’entreprises vendéennes 
voient leurs efforts récompensés depuis le début de 
l’année 2010, grâce à une conjoncture économique 
plus favorable. Sous le coup de la crise, elles ont du 
s’adapter en diversifiant et en innovant. La particularité 
de l’économie vendéenne : son enracinement 
local, son lien avec les formations qui maillent le 
territoire, son esprit de solidarité. Ce sont les raisons 
principales qui ont permis aux entreprises vendéennes 
de résister, malgré les difficultés de ces dernières 
années. La Vendée fait partie aujourd’hui des premiers 
départements français à renouer avec la croissance.

Prêt Vendée Développement
Un outil pour libérer la croissance

WILFRID MONTASSIER, PRÉSIDENT DE VENDÉE EXPANSION

« Encourager les projets
des entreprises pour créer
un effet d’entraînement »

La crise a t-elle 
provoqué des 
c h a n g e m e n t s 
dans l’économie 
vendéenne ?

Bien entendu, la 
crise a plongé de 
nombreuses entre-
prises dans la diffi-
culté. Cependant, je pense que cette 
période a accéléré les mutations qui 
étaient déjà en cours dans l’écono-
mie vendéenne. Les entreprises ont 
ainsi su faire jouer la solidarité. Cela 
tient sans doute à la spécificité du 
tissu économique vendéen qui est 
constitué de nombreuses PME fa-
miliales. La crise a renforcé cette ca-
ractéristique historique qui pousse 
les entrepreneurs à se rencontrer, 
à échanger, à s’entraider. La multi-
plication des clubs de partage d’ex-
périence en est la preuve. La crise a 
également poussé les entreprises à 
améliorer le management, dévelop-
per la formation, investir dans l’inno-
vation ou travailler sur la maîtrise de 
la facture énergétique.

Quelles sont les pistes pour am-
plifier la reprise ?

On note que de nombreuses en-
treprises ont su passer les périodes 
les plus difficiles en se diversifiant 
et en partant à l’assaut de nou-
veaux marchés. Ainsi, le secteur de 
la sous-traitance automobile s’est 
tourné vers le ferroviaire ou l’aé-
ronautique. De la même façon, on 
assiste actuellement à l’émergence 
de nouveaux métiers qui accompa-
gnent la dynamique de reprise. Ser-
vices à l’industrie, développement 
durable, services à la personne, 
logistique, tous ces secteurs tirent 
la croissance vers le haut. Dans 
cette période très particulière où la 
reprise commence à se faire réelle-
ment sentir, le Conseil général de la 
Vendée, aidé de Vendée expansion, 
agit pour créer des effets de levier. 
Le lancement du Prêt Vendée Déve-
loppement est l’illustration de notre 
démarche : encourager les projets 
de développement des entreprises 
afin de créer un effet d’entraîne-
ment.

Les huit premiers mois de l’année 
2010 voient les principaux indicateurs 
de l’économie vendéenne repasser 
progressivement au vert. Même si le 
contexte est encore difficile, le chiffre 
d’affaires des entreprises apparaît 
en hausse de 0,2 % au premier tri-
mestre et de 4,1 % au second. Sur 
les sept premiers mois de l’année, 
3 049 entreprises ont été créées sur 
le territoire, soit une hausse de 12 % 
par rapport à l’an dernier. Enfin, les 
investissements au second trimestre 
2010 ont progressé de près de 19 % 
par rapport au dernier trimestre de 
l’année 2009.

« Depuis le début de l’année, le cli-
mat économique évolue dans le bon 
sens et la Vendée parvient à tirer partie 
de cette évolution positive, particuliè-
rement ces derniers mois, explique 
Claude Ouvrard, président de la com-
mission des actions économiques au 
Conseil général de la Vendée. Le par-
ticularisme de l’économie vendéenne, 
son capitalisme familial, la diversification 

de ses activités, sa très forte capacité 
de réaction, est sans doute l’explication 
principale de ce retour progressif de la 
Vendée dans la croissance. » 

L’anticipation des entreprises 
vendéennes

Si la courbe de l’économie ven-
déenne repart à la hausse, c’est prin-
cipalement grâce à l’anticipation des 
nombreuses PME qui émaillent le 
territoire. Ces entreprises ont su trou-
ver les parades nécessaires pour 
garder la tête hors de l’eau. Les 
entreprises vendéennes ont 
été nombreuses à se tourner 
vers des nouveaux marchés 
porteurs pour contourner la 
crise dans leur activité prin-
cipale. C’est le cas de 
HPI fonderie Drouot, 
sous-traitant en fon-
derie d’aluminium à 
Luçon, qui a décidé 
pour se diversifier 

de créer sa propre marque de mobi-
lier urbain. « Au départ, nous ne fai-
sions que de la sous-traitance pour les 
industries, explique Guy Herbreteau, 

PDG d’HPI. Depuis quelques an-
nées, nous voulions créer nos 
propres produits. La baisse 
d’activité ces dernières an-
nées nous a poussés à pren-
dre les devants. Se diversi-

fier est un moyen pour 
nous d’anticiper sur 
l’avenir. »

De nombreuses 
entreprises se sont 
rapidement tour-

nées vers les secteurs de l’environne-
ment : le groupe Briand aux Herbiers, 
le groupe Dubreuil à Belleville-sur-Vie, 
NRJ Bio à Montaigu et Chavagnes-en-
Paillers et la Fondation Ocean Vital à 
Olonne-sur-Mer, ce sont les quelques 
exemples d’entreprises vendéennes 
qui ont choisi pour se diversifier les 
métiers de l’environnement.

Un tissu économique locale 
favorable aux entreprises 

En amont, il y a aussi les instituts 
qui permettent cette adaptation per-
manente des entreprises aux aléas de 

la conjoncture économique. Les titu-
laires d’un diplôme de l’enseignement 
supérieur en Vendée ont augmenté 
de 40 % en plus de six ans. Les Ven-
déens cherchent avant tout à acquérir 
des compétences pour répondre aux 
attentes économiques de la Vendée. 

Des formations innovantes

De nombreux étudiants se dirigent 
vers les multiples instituts disséminés 
sur le territoire pour acquérir des compé-
tences spécifiques en adéquation avec 
les attentes exprimées par les entrepri-
ses. Par exemple, le Conseil général a 

Elles sont nombreuses les en-
treprises vendéennes prêtes à se 
lancer dans des projets innovants 
pour valoriser leur savoir-faire et le 
territoire. Mais les effets de la crise 
sont toujours présents et sont un 
frein majeur pour les entreprises 
qui cherchent des financements né-
cessaires à leurs ambitions. C’est 
pourquoi, Vendée Expansion et le 
Département de la Vendée, en 
partenariat avec OSÉO Finan-
cement, ont mis en place 
un nouveau Prêt Vendée 

Développement pour soutenir les 
projets de ces entreprises de nou-
veau en croissance.

Parmi les trois première entre-
prises bénéficiaires de ce prêt, 
Elvéo, entreprise de Saint-Denis-
la-Chevasse spécialisée en amé-
nagement de bâtiments d’élevage 
hors sol et de salles 

de traite, cherche à accroître son 
activité. Rachat ou gestion de nou-
velles sociétés, création d’activités 
environnementales, son dévelop-
pement récent l’a conduite à ouvrir 
une nouvelle agence de distribution 
de matériels.

Un effet levier

Ce prêt répond à un besoin réel. 
Il est attractif puisque le dirigeant 
peut attendre deux ans avant de 
commencer le remboursement, et 
réactif parce que chaque dossier 
est traité dans un délai d’un mois. 
C’est surtout un gage de fiabilité 
pour les banques qui n’hésitent 
plus à miser sur les entreprises 
concernées. « Les banques res-
tent frileuses, notamment dans 
le secteur agricole qui vit diffici-
lement actuellement, explique 
Rémy Albert, directeur d’Elvéo. 
Sans le prêt Vendée Développe-
ment, mes partenaires banquiers 
ne m’auraient jamais donné les 
ressources financières dont j’avais 
besoin pour renouer avec la crois-
sance économique. » Ces entre-
prises ainsi soutenues participe-
ront à la redynamisation du tissu 
économique vendéen.

Rémy Albert d’Elvéo à Saint-Denis-la-Chevasse n’aurait jamais obtenu le prêt des banques sans la 
garantie du Prêt Vendée Développement.
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Claude Ouvrard, président 
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Philippe de Villiers, Président du Conseil Général

Point de Vue

Comment la sortie de crise se 
passe t-elle en Vendée ?
La situation reste encore difficile pour 
de nombreuses entreprises et de 
nombreux salariés mais tout semble 
indiquer que l’heure est effective-
ment à la reprise. Hausse du chiffre 
d’affaires, diminution du nombre de 
demandeurs d’emploi, reprise de 
la consommation des ménages. 
Le plus important réside également 
dans le lancement de nouveaux pro-
jets par les entreprises. Leurs inves-
tissements augmentent et cela est 
le signe d’une dynamique encoura-
geante. Cette tendance se ressent 
notamment dans les Vendéopôles 
où des projets d’extension ou d’ins-
tallation se précisent.

Quels sont les atouts de la Vendée 
pour consolider cette tendance ?
La densité du tissu de PME, sa diver-
sité, sa capacité à rebondir dans les 
situations difficiles, tous ces aspects 
ont contribué à résister à la crise. Ils 
permettront également à l’économie 
vendéenne de redémarrer. Comme 
toujours, les entrepreneurs ont éga-
lement su se serrer les coudes. Cette 
solidarité qui tient notamment au 
poids des entreprises familiales en 
Vendée est une force, particulière-
ment en temps de crise. La conjonc-
ture difficile a poussé les entreprises 
à aller à la conquête de nouveaux 
marchés. Cette diversification doit 
aussi pouvoir constituer une force 
nouvelle de notre économie.

Que fait le Conseil général pour 
soutenir cette reprise ?
Il maintient d’abord le plus haut pos-
sible ses investissements routiers, 
pour les collèges, les infrastructures, 
les aides aux communes. Il s’efforce 
aussi de répondre aux nouvelles at-
tentes des entreprises comme les 
connexions haut débit. Le Départe-
ment soutient également les entre-
prises vendéennes qui s’engagent 
dans une démarche d’économie 
d’énergie en utilisant l’énergie solaire 
par exemple. En parallèle, le Départe-
ment aide, notamment à travers Ven-
dée Expansion, tous les porteurs de 
projets qui souhaitent se développer 
en Vendée. C’est ainsi le cas pour la 
société italienne d’agroalimentaire 
Polenghi qui a choisi de s’installer à 
Bournezeau.

« Une
dynamique
encouragean-
te »

Le bon essor des Vendéopôles 
Quand les entreprises
fleurissent et s’épanouissent

La nécessité du franchissement
de la Loire

Les Vendéopôles poursuivent 
leur essor. Les entreprises se 
développent, innovent et lan-
cent de nouveaux projets dans 
ces parcs d’entreprises im-
pulsés par le Conseil général. 
Zoom sur le premier Vendéo-
pôle, à Boufféré, et sur celui de 
Rocheservière. 

Vendée Sud Loire, à Boufféré, est 
le premier Vendéopôle mis en place 
dans le département. Désormais, ce 
Vendéopôle de Boufféré est complet 
et accueille plus de 800 emplois.

La dernière implantation est 
constituée par l’hôtel restaurant 
Saint James qui a ouvert ses portes 
le 5 juillet dernier. 

Situé à proximité des grands axes 
routiers, l’hôtel restaurant participe 
au développement touristique et 
économique du secteur montacu-
tain.

Une vingtaine d’emplois ont ainsi 
été créés dans le cadre de ce pro-
jet, soutenu notamment par la Com-
munauté de communes « Terres de 
Montaigu » et le Comité Départe-
mental du Tourisme. 

Le Vendée Eco Pôle de 
Rocheservière

À Rocheservière, un nouveau 
concept se met en place. L’aména-
gement du Vendée Eco Pôle a été 
étudié pour économiser l’espace et 
respecter l’environnement. Ce Ven-
déopôle d’un nouveau genre est 
réalisé par la Communauté de com-
munes de Rocheservière. « Il est pré-
curseur en Vendée et sera disponible 
en 2011 pour les entreprises », expli-
que Alain Leboeuf, conseiller général 
du canton de Rocheservière.

Le franchissement de la Loire 
est une nécessité. Les élus et les 
acteurs économiques vendéens 
multiplient les initiatives, depuis 
des années, afin que soit enfin réa-
lisé ce nouvel axe qui renforcerait 
la desserte routière du 
futur aéroport de Notre-
Dame-des-Landes, de-
puis le sud de la Loire.

« Pour y accéder, il 
faudra un nouveau fran-
chissement du fleuve, 
avec un pont ou l’élar-
gissement du pont de 
Cheviré, explique Bruno 
Retailleau, vice-prési-
dent du Conseil géné-
ral. Cela s’avère vital, 
notamment pour les Vendéens, en 
particulier les chefs d’entreprise et 
les décideurs économiques. » Le 
Département a d’ailleurs cofinancé 
une étude afin de prouver l’utilité de 
ce nouvel axe.

« Les gens du sud de la Loire, et 
pas seulement les Vendéens, sont 
demandeurs d’une voie rapide entre 
nord et sud, note Joseph Moreau, 
président de la Chambre de Com-
merce et d’Industrie de la Vendée. 

Et pas seulement pour 
rejoindre l’aéroport. Cet 
axe serait aussi utile 
pour le fret maritime. 
Nous voulons être pris 
au sérieux et que notre 
avis soit pris en compte. 
Ce n’est pas aux mé-
tropoles de décider de 
notre avenir. »

Une grande pétition 
est lancée, à l’initiative 
du Département, avec 

les deux coprésidents de « l’Asso-
ciation pour le franchissement de 
la Loire », le Député-Maire de Por-
nic, Joseph Moreau et le président 
du Conseil Général du Maine-et-
Loire.

récemment mis en place l’Institut Supé-
rieur de l’éco-habitat et des énergies 
renouvelables à Saint-Hilaire-des-
Loges, pour répondre aux attentes 
des entreprises citées plus haut.

Le rôle des activités de 
conseil et d’appui est de plus 
en plus important avec Vendée 
Expansion ou la Maison Dépar-
tementale de l’Emploi et du Déve-
loppement Économique (MDEDE). 
Vendée Expansion vient justement 
de mettre en place le Prêt Vendée 
Développement pour aider les entre-
prises à renouer avec la croissance 
(Voir encadré en bas à gauche).

Croissance économique
Des entreprises loin
de la crise

Si les difficultés liées à la crise 
économique ont durement tou-
ché les entreprises vendéennes, 
il existe des secteurs qui résistent 
bien et qui connaissent même un 
développement constant malgré 
la crise.
C’est notamment le cas des en-
treprises qui s’investissent dans 
les technologies de pointe. Ainsi, 
l’entreprise Qualiformed, fondée 
il y a un peu plus de quatre ans 
au CHD, est spécialisée dans 
les solutions pour améliorer la 
qualité des traitements par ra-
diothérapie. Fondée par deux 
associés, Stéphane Beaumont et 
Margit Villing, l’entreprise compte 
aujourd’hui 13 salariés, tous de 
très haut niveau. « Nous travaillons 
actuellement avec 60 établisse-
ments français de santé et depuis 
6 mois nous développons un ré-
seau de distributeur sur l’Europe, 
explique Stéphane Beaumont, 
le directeur technique. Nous ne 
pouvons pas savoir comment 
nous aurions évolué sans la crise 
mais nous avons poursuivi notre 
développement pendant cette 
période. Entre 2008 et 2009, nous 
avons dépassé le million d’euros 
de chiffre d’affaires. » L’innova-
tion permanente est au cœur du 
succès de l’entreprise : 75 % de 
l’équipe se consacre à la recher-
che et au développement.

Innovation et diversification

Avec l’innovation, la diversifica-
tion semble avoir été la clé de 
la réussite en temps de crise. 

Ainsi, l’entreprise Rabaud, située 
à Ste Cécile, conçoit, fabrique et 
commercialise du matériel dans 
les domaines de l’agriculture, du 
secteur forestier, des espaces 
verts ou du BTP. Cette ouverture 
à différents marchés permet de 
s’adapter. « Ces dernières an-
nées, le BTP était un secteur en 
difficulté, l’entreprise s’est donc 
davantage tournée vers le do-
maine forestier. Aujourd’hui, le 
BTP repart et nous investissons 
à nouveau ce domaine », dé-
clare Jérôme Rabaud, directeur 
de l’entreprise de 165 salariés. 
Cette diversification et l’impor-
tance donnée à l’innovation (8 à 
15 nouveautés sont proposées 
chaque année aux clients) ont 
permis à l’entreprise vendéenne 
de poursuivre sa croissance. 
Aujourd’hui, l’activité repart très 
fortement, les ventes connais-
sent une forte poussée et les usi-
nes tournent à plein régime.

Guy Herbreteau, PDG d’HPI

Jérôme Rabaud, directeur 
de l’entreprise Rabaud

Joseph Moreau, président
de la CCI de Vendée.

Margit Villing et Stéphane Beaumont 
fondateurs de Qualiformed.
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Avec ses 476 places assises et 
sa scène de 310 mètres carrés, la 
nouvelle salle culturelle de Montaigu 
multiplie les atouts.

« Cette salle de théâtre enrichit l’ar-
chitecture vendéenne, souligne Phi-
lippe de Villiers, conseiller général du 
canton de Montaigu. Ce lieu permet 
d’accueillir un large public afin qu’il 
profite de spectacles de qualité ».

Le Théâtre de Thalie a la particula-
rité, de plus en plus rare aujourd’hui, 
d’avoir été construite à l’exemple 
d’un théâtre à l’italienne.

Le spectateur peut profiter comme 
il se doit de sa soirée. En ef-

fet, quelle que soit la place où il est 
assis, le public a l’impression d’être 
au pied de la scène. Il a le sentiment 
d’être au plus près des artistes.

Par ailleurs, le confort, sol en par-
quet, grand espace entre les ran-
gées, l’acoustique ou encore l’ac-
cueil des artistes et du public, toutes 
les conditions sont réunies pour per-
mettre aux Vendéens de profiter au 
mieux de spectacles de qualité.

Dans cette salle unique, la danse, 
le cirque et la musique classique cô-

toient le théâtre, la chanson et bien 
d’autres spectacles originaux.

Une salle dédiée à la muse de la 
comédie

Fidèle à son nom, le Théâtre de 
Thalie, entend faire honneur à la 
muse à laquelle elle doit son nom. 
Thalie est en effet, dans la mytho-
logie grecque, la muse de la co-
médie.

La présence, à Montaigu, d’une 
statue la représentant, a donné l’idée 
aux élus de la Communauté de com-
munes de Montaigu, à l’initiative 
du projet, de donner son nom à ce 
Théâtre à l’italienne.

Ils ont également souhaité que 
l’espace réservé au public et ce-
lui des artistes, bien que distincts, 
leur permettent d’être facilement en 
contact.

Dès son arrivée, le public pénètre 
dans le hall voulu vaste et lumineux. 
Il peut flâner et découvrir les expo-
sitions temporaires en attendant le 
début du spectacle.

Pendant ce temps, de l’autre côté 
du théâtre, les artistes se préparent 
ou profitent de l’espace qui leur est 
réservé, à savoir les loges, le salon 
ou la salle de restauration.

La nouvelle salle de spectacles, 
comme le soulignent les deux archi-
tectes, n’est pas une salle ordinaire. 
Le projet était ambitieux et il a vu le 
jour grâce au travail et à l’exigence 
de toutes les personnes impliquées 
depuis le début.

Aujourd’hui, en guise de remer-
ciement, chacune de ces personnes 
peut voir son nom inscrit sur la fa-
çade vitrée de Thalie.

Thalie, le nouveau théâtre de la Communauté de 
communes Terres de Montaigu, signe sa première saison 
culturelle. Les réservations se bousculent et le public a 
déjà répondu présent aux premiers spectacles. Le succès 
s’explique tant par l’architecture de ce théâtre voulu 
à l’italienne que par la diversité de la programmation. 
Théâtre, musique, danse, humour, cirque ou encore magie 
occupent tour à tour la scène montacutaine. Petite visite 
des lieux.

SALLE CULTURELLE - Le théâtre Thalie ouvre ses portes au cœur des Terres de Montaigu
Un lieu de création au service du beau

Union pour la Majorité Départementale

4 nouveaux collèges, c’est parti !
Le Conseil général vient d’adopter le nouveau Programme Prévisionnel d’Investissements (P.P.I.) des collèges pour les années 2011 à 2018 qui se traduira notamment par la création de quatre 
nouveaux collèges aux Essarts en 2013, à La Mothe Achard en 2014, à Montaigu en 2015 et à Talmont Saint Hilaire en 2016, ainsi que par l’agrandissement à 650 places des collèges d’Aizenay 
et de Belleville-sur-Vie et à 500 places de Saint Jean de Monts en 2013. Ce programme est le résultat d’études approfondies du Conseil général menées en concertation étroite avec l’Inspecteur 
d’Académie, les associations de parents d’élèves ainsi que les maires des communes concernées. Il vient d’être adopté à l’unanimité par le Conseil Départemental de l’Éducation Nationale 
composé notamment de représentants du Conseil Régional, des Communautés de communes, des communes, des parents d’élèves et des syndicats d’enseignants ; c’est une grande satis-
faction pour le Conseil général. Le premier collège à voir le jour sera celui des Essarts pour lequel nous disposons d’ores et déjà du terrain. Les premiers crédits ont été inscrits dès le mois de 
juin. L’architecte sera désigné dès le début de l’année 2011 pour une ouverture à la rentrée 2013. Les terrains pour les collèges de La Mothe Achard et de Montaigu sont retenus. Celui pour le 
collège de Talmont Saint Hilaire est en cours de validation. Ces nouveaux établissements, qui auront chacun une dominante pédagogique, bénéfi cient d’ores et déjà d’un Inspecteur pédagogique 
mis à disposition par le Recteur afi n de défi nir le contenu des formations spécifi ques qui y seront délivrées : le sport aux Essarts, les sciences à La Mothe-Achard, les humanités à Montaigu et 
la mer et l’environnement à Talmont-Saint-Hilaire. Ces nouveaux établissements dont l’ouverture a été arrêtée en accord avec l’Inspecteur d’Académie, seront dotés comme il se doit d’équipes 
pédagogiques de qualité et motivées.

Le Groupe des élus socialistes et républicains

Des nouveaux collèges en Vendée.
Depuis de nombreuses années, le groupe des élus socialistes et républicains du Conseil général alertait vigoureusement l’assemblée départementale concernant les criants besoins en matière 
de nouveaux collèges qui commençaient déjà à se faire sentir. Il n’y a pas si longtemps encore, la majorité assurait que « les conditions de création [n’étaient] pas remplies à ce jour » (réunion 
du budget, février 2009) ou encore que « 265 élèves seulement seraient susceptibles de fréquenter un établissement à La Mothe Achard en 2013 » (Journal de la Vendée, avril 2009, n°115). À 
l’évident aveuglement d’alors s’est substituée une prise de conscience tardive qui ne laisse pas d’interroger aujourd’hui. Car nous assistons en permanence à des annonces, à grands coups de 
communication, hélas bien souvent trop peu suivies d’effets. À titre d’exemple, citons la livraison du collège Piobetta d’Aubigny qui, décidée fi n 2003, n’est programmée que pour la rentrée de 
septembre 2011 ! Ou encore la modernisation complète du collège Herriot de la Roche-sur-Yon, annoncée en 2004, qui ne sera achevée qu’en 2012. En moyenne, là où il faut un délai de plus de 
6 ans au Conseil général de la Vendée, son homologue de Loire-Atlantique réalise le même type de travaux en 4 années seulement ! Surtout, l’importante décision de construire quatre nouveaux 
collèges a été prise dans la précipitation, au mois de juin dernier, sans avoir jamais été envisagée lors du vote du budget primitif de 2010, en début d’année, qui est pourtant le moment où sont 
engagées les grandes orientations de notre collectivité ! Par conséquent, seul le montant prévisionnel du collège des Essarts a été défi ni à ce jour et seul ce projet est doté d’une enveloppe 
budgétaire (12 000 000 d’euros). Le collège de La Mothe n’en est lui qu’au stade des études préalables. Dans ces conditions, comment le Conseil général réussira-t-il à livrer un nouveau collège 
tous les ans à partir de 2013 et ce jusqu’en 2016 ? Enfi n, si la Vendée compte indéniablement assez d’élèves pour remplir ces nouveaux collèges, ces derniers auront-ils assez de professeurs 
pour assurer leurs cours ? 16 000 postes d’enseignants ont en effet été supprimés par l’Etat à la rentrée 2010 qui s’ajoutent aux 50 000 postes de professeurs détruits de 2007 à 2010 ainsi qu’aux 
30 000 supprimés entre 2002 et 2007 !

Tribunes des Groupes de l’Assemblée Départementale

• Samedi 6 novembre :
« Family one »
chanson gospel.

• Vendredi 26 novembre :
« Le Bourgeois Gentilhomme »
de Molière, théâtre.

• Samedi 11 décembre :
Aldebert « Enfantillages »
spectacle en chansons pour jeune pu-
blic, à partir de 5 ans.

En parallèle, l’espace Yprésis, ac-
cueillera les spectacles debout comme 
les concerts de Thibaut Derien et des 
Ogres de barback.
La Salle de cinéma Caméra 5, reste 
quant à elle consacrée aux films et 
documentaires. À noter notamment le 
festival Europa du 15 au 19 novembre 
ou encore les soirées « Connaissances 
du monde ».

Renseignements et réservations

Office de Tourisme Terres de Montaigu
02 51 06 39 17
www.terresdemontaigu.fr
Horaires d’ouverture :
lundi 14h30/18h et du mardi au
samedi, 9h30/13h et 14h30/18h

Les spectacles se poursuivent de semaine en semaine sur la scène 
de Thalie. Le public peut réserver sa houe ses soirées en choisissant 
par exemple :

Les prochains spectacles
du théâtre Thalie

Le Journal de la Vendée
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Le théâtre Thalie, à Montaigu, a une capacité de 476 
places assises et une scène de 310 mètres carrés déjà 

investie par divers artistes.
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SANTÉ - Vendée diabète
Une qualité de prise en charge pour les patients
En Vendée, le nombre de person-
nes diabétiques est estimé entre 
22 et 23 000, ce qui représente 
environ 3,8 % de la population. Le 
diabète de type 2 qui touche prin-
cipalement la personne adulte, en 
surcharge pondérale ou obèse re-
présente plus de 90 % des cas. Le 
Conseil général s’associe à la mis-
sion de prévention médico-sociale 
du réseau Vendée diabète.

La maladie est souvent insidieuse, 
évoluant longtemps sans symptô-
mes visibles. Seul un examen de 
sang, la glycémie à jeun, peut alors 
la détecter. Le dépistage doit être 
réalisé plus particulièrement chez les 
personnes à risque, au-delà de 40 
ans, surpoids ou obésité, antécédent 
familial de diabète, hypertension ar-
térielle, hypercholestérolémie, anté-
cédent de diabète au cours d’une 
grossesse ou poids de naissance 
des enfants supérieurs à 4 kg.

En l’absence de diagnostic, la ma-
ladie évolue sans bruit et expose à 
des complications, notamment car-
dio-vasculaires. Trop souvent, le dia-
bète est alors découvert au détour 
d’un infarctus du myocarde ou d’un 

accident vasculaire cérébral, voire 
d’une atteinte oculaire ou d’une plaie 
de pied.

« Les modifications du mode de 
vie constatées au cours des derniè-
res décennies font craindre une nette 
augmentation du nombre de diabé-
tiques à l’horizon 2016-2020 » inter-
pelle le docteur Fradet, diabétologue 
et coordinateur du réseau Vendée 
Diabète. En effet, la sédentarité al-
liée à une alimentation toujours plus 
grasse favorise l’obésité. Ainsi, 
l’Institut National de Veille Sanitaire 
estime qu’en 2016, la France comp-
tera 1 million de diabétiques de plus 
qu’en 1999.

Aller à la rencontre de chacun

Le diabète est un véritable pro-
blème de santé publique. En rai-
son de sa chronicité, de la gravité 
de ses complications responsa-
bles de nombreuses hospitalisa-
tions, le diabète est une maladie 
coûteuse. On comprend alors tout 
l’intérêt de la prévention. L’objec-
tif du réseau Vendée Diabète est 
d’apporter une meilleure connais-
sance de la maladie afin de rédui-

re la fréquence des complications 
en proposant aux diabétiques des 
séances d’éducation en groupe 
pour améliorer l’équilibre alimen-
taire, instaurer ou intensifier une 
activité physique, comprendre 

l’importance du suivi régulier et 
des objectifs du traitement.

Le réseau s’adapte aux besoins 
de chaque patient et définit un pro-
gramme d’éducation personnalisé. 
« Le principe de fonctionnement du 

réseau est basé sur la proximité, les 
séances en groupe sont proposées 
dans une douzaine de villes de Ven-
dée » rappelle le docteur Fradet. Le 
réseau propose également des ate-
liers en supermarché pour appren-
dre à faire ses courses. L’adhésion 
au réseau est gratuite. Un patient 
raconte que « le réseau permet de 
mieux se faire suivre, tout en faisant 
plus attention à son alimentation et 
en augmentant son temps d’activité 
physique, le tout avec du plaisir. »

« L’action menée dans le départe-
ment par le Réseau Vendée Diabète 
est exemplaire. Ce qui est particuliè-
rement important, c’est tout le travail 
de prévention qui est réalisé, mais 
aussi la qualité de la prise en charge 
des patients diabétiques. Le réseau 
souhaite développer la notion de 
proximité afin d’aller à la rencontre de 
tous les Vendéens pour une meilleu-
re information », souligne Véronique 
Besse, présidente de la commission 
des actions sanitaires et sociales au 
Conseil général.

Pour adhérer au réseau Vendée  ■

Diabète : vendee-diabete@orange.fr ou 
02 51 37 89 46 ou 06 48 18 04 62

Sainte-Florence, Longèves, Aubi-
gny, les maisons de vie se multiplient 
en Vendée. Elles offrent un maillage 
de plus en plus serré du territoire et 
permettent de répondre aux besoins 
des personnes âgées. Quinze ont 
été ouvertes et dix sont en projet. 
Ces maisons de vie, sont des pe-
tites structures, en centre-bourg, 
dans lesquelles vivent les person-
nes âgées. Elles répondent à leurs 
besoins spécifiques. Une maîtresse 
de maison fait régner un esprit de fa-
mille dans un foyer dans lequel cha-
que personne peut trouver sa place 

et ses responsabilités. À Sainte-Flo-
rence, par exemple, où la première 
pierre a été posée en septembre, 
les résidents pourront préparer les 
repas. Un coin potager et un carré 
de jardin réservés pour chacun d’en-
tre eux permettra aux résidents de 
cultiver des fleurs ou des légumes. 
À Longèves, où la première pierre 
du chantier a elle aussi été posée 
en septembre, un planning d’anima-
tions sera établi et les familles seront 
incitées à s’y inscrire pour participer 
à la vie de la structure, au-delà de la 
visite à leur parent.

Unique en Vendée, mise en place 
par le Conseil général et gérée par 
les apprentis d’Auteuil, la maison 
Charles de Foucauld à Challans, ac-
cueille les jeunes par fratrie et offre 
une vie quotidienne de type familial. 
Agés de 6 à 21 ans et confiés par le 
service de l’aide sociale à l’enfance 
de Vendée, certains jeunes pension-
naires de la maison Charles de Fou-

cauld résident 365 jours par an dans 
leur maisonnée. « L’idéal pour eux 
serait de pouvoir sortir un week-end 
par mois. C’est pourquoi, la maison 
d’accueil est à la recherche de fa-
milles relais bénévoles qui pourraient 
donner l’hospitalité à un jeune, une 
fois par mois dans la durée », expli-
que Emmanuel Picavet, directeur de 
l’établissement.

Pour les familles ayant envie de 
donner un peu de leur temps pour 
un enfant, la maison Charles de 
Foucauld offre un dédommagement 
pour les dépenses effectuées durant 
le week-end : frais kilométriques, 
eau, électricité... Ces familles relais 
permettent à des jeunes qui ne peu-
vent pas rentrer en famille de sortir 
régulièrement de l’établissement.

Renseignements : ■  02 28 10 42 70

Le Conseil général en partenariat 
avec l’association « Perce-Neige » 
construit une nouvelle résidence 
médicalisée pour 40 personnes 
handicapées. Ces personnes 
pourront bénéficier de soins et 
d’un hébergement adapté à leur 
handicap.

« La réalisation de la Maison Per-
ce-Neige de Chauché permet d’ac-
cueillir dans un cadre adapté des 
personnes psychiquement handi-
capées maintenues jusqu’alors par 
défaut dans le secteur psychiatri-
que », souligne Wilfrid Montassier, 
conseiller général du canton de St 
Fulgent. Cette réalisation en faveur 
des malades psychiques est une 
première en Vendée. La maison 
Perce-Neige prépare l’avenir en an-
ticipant le vieillissement des person-
nes handicapées. La philosophie de 
cette maison repose sur des valeurs 
telles que le respect de la personne, 
de ses droits, de sa dignité, de ses 
liens familiaux et plus généralement 

des particularités liées à son handi-
cap. Il s’agit d’un accompagnement 
personnalisé. « L’architecture et les 
couleurs présentes dans l’espace 
influencent les valeurs humaines. 
La personne se sent ici chez elle », 
ajoute Wilfrid Montassier.

Il était important de couvrir ce terri-
toire du Nord-Est vendéen par un lieu 
à taille humaine. Et Véronique Besse 
de lancer le défi de la prochaine mai-
son dans le Sud Vendée !

La maladie est méconnue et pour-
tant elle toucherait en Vendée près 
de 12 000 habitants selon l’ASFJR 
(Association Française des Person-
nes affectées par le Syndrome de 
Jambes sans Repos). Difficile de 
définir ce phénomène des jambes 
sans repos. Les symptômes de cette 
maladie se décrivent d’abord par 
un impérieux besoin de bouger les 
jambes, parfois les bras et d’autres 
parties du corps. Ce besoin apparaît 
au repos, surtout la nuit et pendant 
une période d’immobilité prolongée. 
Pour l’instant, la plupart des généra-
listes n’ont pas suffisamment perçu 
le problème pour établir le bon dia-
gnostic.

Un supplice désormais traité

Pour Maurice Moussion, corres-
pondant de l’AFSJR pour la Vendée 
et atteint de cette maladie, ces symp-
tômes sont apparus il y a plus de 20 
ans : « Au départ, mes jambes trem-
blaient pendant une heure et demi. 
Puis ça a augmenté en intensité et en 

durée. Plus le temps passait, moins 
je dormais. À la fin, cela devenait un 
vrai supplice. J’ai beaucoup consulté  
: des généralistes, des phlébologues 
(spécialiste de la circulation san-
guine), des osthéopathes. Mais rien 
n’était vraiment efficace. »

C’est récemment que la méde-
cine a découvert que cette mala-
die n’était pas d’origine veineuse 
mais neurologique. « Aujourd’hui il 

existe un traitement, mais cela fait 
très peu de temps qu’on l’enseigne 
dans les facultés de médecine, d’où 
le fait que beaucoup de médecins 
l’ignorent, ajoute Maurice Moussion. 
Notre association a pour but d’aider 
les malades mais aussi les méde-
cins à identifier ce mal que l’on peut 
aujourd’hui traiter. »

Renseignements : ■  02 51 98 92 32

PERSONNES ÂGÉES - Maisons de vie
Un maillage de plus en plus serré

JEUNESSE - Maison Charles de Foucauld
Appel aux familles bénévoles

HANDICAP - Résidence médicalisée à Chauché
Une innovation pleine de couleurs

MALADIE - Les jambes sans repos
Un mal méconnu, des soins possibles
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Lors de l’atelier en supermarché, la diététicienne fait un zoom sur les étiquettes.

Les conseillers généraux Véronique Besse, Dominique Souchet et Marie-Jo Chatevaire à Longèves.

Wilfrid Montassier et Véronique Besse lors de la 
visite de la résidence.

Près de 12 000 habitants en Vendée seraient touchés par la maladie des jambes sans repos.

Lorsqu’un enfant est dyslexique, 
les parents et les proches sont par-
fois démunis à l’annonce de ce trou-
ble du langage.

Pour les aider à réagir face à la 
dyslexie de l’enfant, l’Apedys Ven-
dée (Association de parents d’en-
fants dyslexiques) invite les parents, 
enseignants, professionnels, à parti-
ciper à deux rendez-vous.

Vendredi 8 octobre, à 20h, une 
visioconférence avec le professeur 
Zorman, spécialiste grenoblois, est 
organisée à la Maison des Familles 
(119 boulevard des États-Unis) à La 
Roche-sur-Yon. Divers profession-
nels, comme un pédiatre ou un or-
thophoniste, interviendront au cours 
de la soirée.

Samedi 9 octobre, de 10h à 
17h, un forum des familles et des 
professionnels sera l’occasion de 
présenter les différents travaux réa-
lisés sur les troubles du langage. 
Des conférences sont également 
prévues.

Renseignements : ■  www.apedys.org

Conférences sur la dyslexie
à la Maison des Familles
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À vos inscriptions pour
la session BAFA
à La Roche-sur-Yon

Une session BAFA (Brevet d’Aptitude 
aux Fonctions d’Animateur) est pro-
posée à La Roche-sur-Yon, du 23 ou 
30 octobre (en demi-pension). Orga-
nisée par l’Afocal, en lien avec la Mai-
son Départementale des Associations 
de Vendée, elle s’adresse aux jeunes 
et aux adultes. Le service Écoute et 
Orientation d’Assorama propose à 
ceux qui le désirent un bilan pour 
mieux définir leur projet professionnel.

Renseignements et inscriptions : ■

02 51 41 30 62 ; www.afocal.fr

DU 23 AU 30 OCTOBRE

Nieul et Maillezais
Les Mystères du temps

Les 27 et 28 octobre, 32 jeunes 
de 12/14 ans du sud Vendée sont 
invités à participer aux « Mystères du 
Temps » dans les Abbayes du Sud 
Vendée. Ils élucideront, par équipe, 
une énigme scientifique et historique.

Tarif : ■  15€ par jeune
Renseignements : 02 51 34 49 48

Concert au profit du Sénégal
à Treize-Septiers

Le dimanche 10 octobre, à 15h, un 
concert est organisé par l’associa-
tion « Culture et Loisirs ». Il a lieu 
dans la salle polyvalente de Treize-
Septiers.
La chorale « Tourne Sol » de La 
Bruffière interprétera des chansons 
françaises et le public pourra aussi 
profiter de l’exposition et de la vente 
d’objets de l’artisanat sénégalais. 
Les bénéfices de cet après-midi se-
ront reversés à une association du 
Sénégal.

Renseignements : ■  02 51 41 50 81

DIMANCHE 10 OCTOBRE

Canton Ste-Hermine
Photos d’hier et d’aujourd’hui

Un concours de photos, organisé 
dans le canton de Ste-Hermine, est 
proposé jusqu’au 18 octobre sur le 
thème « Savoir-faire d’autrefois et 
d’aujourd’hui ». Les clichés montrent 
des scènes de vannerie, broderie, 
tissage, poterie... Une exposition 
présentera les clichés retenus.

Renseignements : ■  02 51 27 39 32

JUSQU’AU 18 OCTOBRE

LES 27 ET 28 OCTOBRE

Olonne-sur-Mer
Vive les mariés !

Le Salon du Mariage de Vendée 
s’installe les 16 et 17 octobre pro-
chain, au Havre d’Olonne, à Olonne-
sur-Mer. Une trentaine d’exposants 
renseigneront les futurs mariés. Des 
défilés de mode sont aussi au pro-

gramme. Le salon est ouvert de 10h 
à 19h.

Tarifs : ■  5€, gratuit - 10 ans
Renseignements : www.salon-mariage-
vendee.com

LES 16 ET 17 OCTOBRE

Conférence sur Madagascar
à l’Historial de la Vendée

Xavier Metay a passé deux ans, en 
tant que chargé de projet, à Tuléar 
dans le sud de Madagasacar. Dans 
le cadre de l’année consacrée à 
Madagascar, il vient raconter son 
expérience et son vécu sur cette île. 
La conférence qu’il anime a lieu le 
dimanche 17 octobre, à 15h, à l’His-
torial de la Vendée. Elle dure envi-
ron une heure. Elle s’adresse à tous 
ceux qui veulent approfondir leurs 
connaissances sur cette île. L’entrée 
est gratuite (accès au musée et à 
l’exposition non compris)

Renseignements : ■  02 51 47 61 61 ; 
www.vendee.fr

DIMANCHE 17 OCTOBRE

32e Foire à la mogette
à La Pastourelle aux Brouzils

L’heure de la 32e Foire à la mogette 
des Brouzils a sonné. Elle se déroule 
le dimanche 10 octobre, à partir de 
9h30 à La Pastourelle.
Plusieurs animations sont prévues 
tout au long de la journée : cueillette 
de champignons en forêt de Gras la 
à 9h30, un « défilé comme Aut’fois » 
à 11h, mais aussi vente directe, bat-
tage, exposition d’artisanat d’art, 
défilé de voitures anciennes, musi-
que et danse (Montmartre ragtime, 
ClairDanLaLune et démonstration de 
Kapoeira) etc.
Un feu d’artifice attend le public en 
début de soirée, à 20h30.

Renseignements : ■  www.les-brouzils.fr

DIMANCHE 10 OCTOBRE

Le 10 octobre, Venansault, fêtera 
les vendanges à l’occasion de la fête 
de la Raisinaïe. L’association « Les 
Acacias » et la commune de Venan-
sault donne rendez-vous aux curieux 
dans le centre-bourg, à partir de 9 h. 
Ils seront invités à déguster la fameux 
« Raisinaïe », dont la saveur ne cesse 
de ravir les palets depuis la première 
édition de la fête, voici onze ans.

Renseignements : ■  02 51 07 37 84

Venansault
Fête du Raisinaïe
DIMANCHE 10 OCTOBRE

Tous à la fête du scrabble
au Château d’Olonne

La fête du scrabble se déroule à 
la maison des sports, rue Suzanne 
Lenglen au Château-d’Olonne, le 
samedi 9 octobre. Quel que soit vo-
tre niveau, quel que soit votre âge, 
venez découvrir le scrabble. Au pro-
gramme, présentation et initiation. 
Pour le challenge, il est préférable de 
se munir d’un jeu de scrabble.

Renseignements : ■  02 51 23 55 48

SAMEDI 9 OCTOBRE

C’est une programmation unique-
ment vendéenne qui fait la nature 
du Festival de la comédie Le Chat 
Pitre. Une idée originale et légitime 
quand on ne compte plus le nombre 
de troupes de théâtre amateurs de 
notre département et les spectateurs 
du rire en ces temps moroses. Et 
c’est avec un carton d’abord pari-
sien, Les Amazones de Jean-Marie 
Chevret, que s’ouvre le festival. La 
troupe Mezzo’reilles du Château 

d’Olonne d’une grande qualité offre 
là une comédie de moeurs irrésis-
tible, qui a déjà ravie plus de mille 
Vendéens. Viendra ensuite le tour de 
la troupe Le Caillou Blanc, d’identité 
Chaumoise et Sablaise qui agit de-
puis plus de 20 ans dans la comédie 
; avec cette fois-ci la pièce Fausse 
baronne mais vrai G. ou l’histoire 
d’une famille aisée, rongée par les 
bonnes manières et les véritables 
sentiments. . . Le troisième et dernier 
jour du festival laissera la place à 
des saynètes intitulées Places libres 
au fond de la salle par la toute nou-
velle troupe Brémoise Les Janolyzoo 
et à une courte pièce dynamique au 
titre évocateur, Nanar le roi du pi-
nard, par Le Chœur des Coulisses 
de Vairé. Enfin, le parrain du Festival 
Romain Bonnet, de nombreuses fois 
récompensé, valeur montante de la 
nouvelle scène comique, clôturera le 
festival par son one man show 100% 
Coton, une représentation à ne sur-
tout pas manquer !

Vendredi 22 à 20h30 - Les ama-
zones, samedi 23 à 20h30- Fausse 
baronne mais vraie g...Dimanche 24 
- Nanard le roi du pinard et spectacle 
professionnel.

Renseignements : ■  02 51 90 92 33

Brem sur Mer
Festival de la Comédie 
Vendéenne Le Chat Pitre

LES 22,23,24 OCTOBRE

Une balade commentée vous gui-
dera à travers les chemins du Haut 
Bocage où le châtaignier, arbre em-
blématique du paysage local, vous 
délivrera ses secrets.

La marche se terminera par une 
virgule musicale, autour du verre de 
l’amitié.

Pour cette fête de la châtaigne, 
seront proposées des dégustations 
insolites de châtaignes (grillées, gâ-
teaux, confitures, soupes...) Décou-
verte des saveurs et baies sauvages 
de l’automne. Savoir-faire tradition-
nel (chapuserie, cerclage, pressage 
de pommes à l’ancienne...) 

Des airs de violons pourront être 
écoutés aux détours de la grange, 
de la bergerie ou des jardins et un 

bal traditionnel sera permanent.
Il y aura aussi une expo photos 

« Les Violoneux à la noce ! » des 
photos anciennes de noce avec un 
violoneux, chacun peut apporter la 
sienne ! Expo de peintures « Musi-
que de l’œil », d’Anthony Hercouet.

Réservations recommandées : ■

02 51 57 77 14

La Flocellière
La fête de la châtaigne
LES 9 ET 10 OCTOBRE

L’association organise une ex-
position photos sur l’accompagne-
ment dans les soins palliatifs dans 
le hall du CHD et une conférence 
grand public donnée par Monsieur 
Michel Bille, sociologue : Le temps, 
la vieillesse, le grand âge, le 14 octo-

bre à L’IFPS.
L’association Jamalv-Vendée 

rassemble 50 bénévoles accompa-
gnant les personnes en fin de vie et 
leurs proches.

Renseignements : ■  02 51 36 10 26

La Roche-sur-Yon
Journée des soins palliatifs
DU 13 AU 18 OCTOBRE

Le samedi 9 octobre, l’UCAC Sain-
te-Cécile propose une soirée humour 
avec l’imitateur Stefan Olivier dans la 
salle Famisol de Sainte-Cécile à par-
tir de 20h30.

Tour à tour charmeur, tendre et in-
cisif Stefan Olivier épingle le monde 
de la politique, de la chanson, du ci-
néma et de la télévision.

Grâce à son répertoire varié, il crée 

avec son public un climat chaleureux.

Renseignements : ■  06 75 37 86 10 ou 
06 24 46 61 75
Tarifs : 10€ pour les adultes, (9€ en 
pré-vente), 5€ pour les 7/12 ans(4€ en 
pré-vente), gratuit pour les moins de 7 
ans. Pré vente chez les commerçants de 
Sainte-Cécile, Vival, Stéphanie Coiffure, 
pharmacie Dupin.

Sainte-Cécile
Soirée humour avec Stefan Olivier
SAMEDI 9 OCTOBRE

Dimanche 10 octobre
• Falleron
Salle de sports
9h/18h - 06 18 21 25 55

• Mouchamps
Salle de la Gare
9h/18h - 02 51 63 94 76

• Pissotte
Centre-ville
Dans le cadre de la fête de la Ven-
dange
8h/17h - 02 51 50 27 79

Dimanche 17 octobre
• Fontenay-le-Comte
Centre-ville
7h/19h - 06 68 88 11 14

• Les Brouzils
La Pastourelle
Spécial Enfants/Ados
9h/17h30 - 02 51 42 45 73

• Le Poiré-sur-Vie
Salle la Montparière
Marché aux puces au profit de
La construction d’un internat pour 

collégiens au Vietnam
9h/17h - 02 51 31 89 16

• Mallièvre
Ecole place des Tisserands
7h30/18h - 06 03 53 38 28

• Saint Christophe-du-Ligneron
salle de la Mairie
Bourse aux vêtements automne/
hiver et puériculture
9h/13h - 02 51 49 33 65

• Saint Fulgent
Salle de Chevigné
Bourse aux jouets
9h/17h - 02 51 43 82 96

• Saint Hilaire-de-Loulay
Salle du Cercle
Vide coffre à jouets
9h30/12h30 - 02 51 46 47 22

• Talmont-st-Hilaire
Les Ribandeaux
Baby grenier
9h/17h - 02 51 90 22 00
Vide coffre à jouets
9h30/12h30 - 02 51 46 47 22

AGENDA DES VIDE-GRENIERS

 L’adolescence : un passage■

Le 18 octobre à 20h30 dans la salle Prévert de La Garnache, l’associa-
tion Psychiatrie, réflexion et culture propose une conférence autour du thème 
« l’adolescence, un passage ». Renseignements : 02 51 49 62 90.

 La Quinzaine bleue■

Sur le secteur de Fontenay-le-Comte, la semaine bleue devient la quinzaine 
bleue. Du 11 au 23 octobre, ce sont 17 animations qui seront organisées dans 
différentes EPHAD du secteur. Renseignements : 02 51 00 53 57.

 Exposition Valentin Hauÿ■

Du 16 au 23 octobre la médiathèque de Saint-Hilaire-de-Riez présente une 
exposition organisée par l’association Valentin Hauÿ. Elle abordera plusieurs 
thèmes autour de la mal voyance. Renseignements : 02 51 55 90 87

 « Le jardin des saveurs »■

Les 16 et 17 octobre se déroulera le 4e Salon Naturel’Monts à Odysséa-Pa-
lais à Saint-Jean-de-Monts. Renseignements : 0 826 887 887

En deux mots



Le Journal de la Vendée
Du 4 au 17 octobre 2010Sortir en Vendée

11

Les 18èmes Jeux Nationaux des 
Transplantés et Dialysés se dérou-
lent du vendredi 22 au dimanche 
24 octobre aux Sables-d’Olonne. Le 
parrain de cette édition est le navi-
gateur Jean-Luc Van den heede.

Quelque 150 sportifs, dialysés ou 
greffés (rein, foie, cœur, moelle os-
seuse…) participent aux épreuves des 
jeux des transplantés 2010.

Ces deux journées de sport et de 
fête rappellent la nécessité et la réus-
site du don. Plusieurs transplantés et 
dialysés pratiquent, en effet, une acti-
vité physique et sportive régulière.

Le navigateur Jean-Luc Van den 
heede (skipper du Vendée Globe), 
parrain de l’édition, invite petits et 
grands à venir, en grand nombre, en-
courager les sportifs.

Plusieurs rendez-vous, gratuits, sont 
donnés au public, à partir du 18 octo-
bre et durant les deux journées consa-
crées aux jeux :

• Lundi 18 octobre : à 20h, Abbaye 
Sainte Croix : conférence du profes-
seur Christian Cabrol, sur le thème 
« Le don d’organes et la Transplanta-
tion : hier, aujourd’hui et demain ».
Le professeur Cabrol a réalisé la pre-
mière greffe du cœur en 1968, à Paris.

• Samedi 23 octobre : à 9h30 
précises, salle Audubon : marche du 
don d’organes. Ouverte à tous.

• Samedi 23 octobre : à 18h, 
place de la liberté : spectacle de la 
troupe « Viva la Commedia » sur le 
thème du don d’organes.

• Samedi 23 octobre : à 19h, pla-
ce de la liberté : « la marche de Jean-
Philippe », en hommage aux familles 
de donneurs.

Elle a lieu, cette année, en pré-
sence des parents de Jean-Phi-
lippe, décédé très jeune et dont les 
organes ont permis de sauver plu-
sieurs vies.

Programme des jeux sur : ■

www.trans-forme.org (rubrique « Événe-
ments », « Jeux Nationaux des Transplan-
tés & Dialysés »)

Jeux nationaux des transplantés aux Sables
Deux jours de sport et de fête
DU 18 AU 24 OCTOBRE

Pour la sixième année consécu-
tive, le Trophée Vendéen de danse 
en couple, compétition de niveau 
national, se déroule à Challans, salle 
Louis-Claude Roux.

Le rendez-vous a lieu, samedi 

23 octobre, à partir de 14h, pour 
les éliminatoires. Le soir, vers 20h, 
auront lieu les finales ainsi qu’un 
spectacle professionnel de Salsa.

En outre, pendant la soirée, le pu-
blic pourra occuper la scène (entre 
les concours) pour s’essayer à un ou 
deux pas de danse.

Amateurs de chachacha, samba, 
rumba, paso doble et jive ou encore 
de valse lente, valse viennoise, quick 
step, tango et slow fox, ce spectacle 
est pour vous.

Tarifs : ■  20€ (place à table), 15€

Renseignements :
02 51 93 19 75, 02 28 11 65 07

Trophée danse à Challans

Samba, rumba et chachacha
SAMEDI 23 OCTOBRE

VTT, tir à l’arc, pêche
et équitation à La Garnache

L’association les 
« Parcours sportifs 
de la Vieille Gar-
nache » propose 
de découvrir, à 
l’occasion de por-
tes ouvertes les 
9 et 10 octobre 
prochains, trois 
terrains d’entraî-
nement situés près de la Garnache, 
au lieu-dit, la vieille Garnache. Autour 
d’un étang de Pêche à la ligne 
d’1,7 ha les sportifs pourront prati-
quer trois disciplines : le VTT sur un 
site accidenté de 6 ha, le Tir à l’Arc 
sur un terrain d’environ 5 ha qui offre 
un « parcours en campagne » de 10 
à 16 cibles et l’installation de cibles 
animalières, enfin le parcours de 
cross hippique sur environ 8 ha, qui 
comprend une vingtaine d’obstacles 
naturels, avec passage de gué, but-
tes de terre et barres fixes, une piste 
de galop (800 m) et un rectangle de 
dressage sur herbe.

Renseignements : ■

02 51 68 27 63 ou 06 13 08 27 17

LES 9 ET 10 OCTOBRE

Du 12 au 18 octobre se déroulera 
la 29e fête du Chrono des Her-
biers. Sept jours de foire exposi-
tion et de festivités autour du fa-
meux contre-la-montre, le Chrono 
des nations, rendez-vous mondial 
des meilleurs athlètes.

Le dimanche 17 octobre, comme 
chaque année depuis 29 ans, le 
Chrono des nations donnera un point 
final à la saison cycliste 2010. Une 
nouvelle fois, les meilleurs spécia-
listes mondiaux seront présents sur 
la rampe de lancement du fameux 
contre-la-montre individuel.

Chacune des cinq catégories 
(femmes/junior, hommes/junior, 
femmes/élite, hommes/espoirs et 
hommes/élites) sera représentée. 
Les athlètes partiront de la rue du 
11 novembre pour arriver avenue de 
la gare aux Herbiers. Les premiers 
départs seront donnés à 11h30. Une 
lutte sans merci départagera alors 
les meilleurs.

Plusieurs jours de sport et 
d’animations

Parallèlement à ce grand rendez-
vous international, se dérouleront 
de nombreuses animations dans le 
cadre de la Foire Expo de la Fête du 
Chrono du 12 au 18 octobre :

Le 12 octobre à 19 heures se dé-
roulera la présentation de la 29e fête 

du Chrono à l’école d’ingénieur de la 
Roche-sur-Yon.

Le 13 octobre à 14h30, un 
concours de belote sera organisé. à 
20h30 une soirée de solidarité sera 
donnée au profit d’Emmaüs.

Le 14 octobre à 14h30, une ran-
donnée pédestre de 8 à 12 km sera 

lancée à partir de la place de la gare. 
Un après-midi dansant sera organisé 
à l’espace Herbauges.

Le 15 octobre de 9h30 à 19h30 se 
déroulera la foire exposition, place 
de la gare.

Le 16 octobre, à 8h30 sera donné 
le départ de la 12e randonnée du 
Chrono, « La Walter Bénéteau ». Une 
randonnée familiale avec les enfants 
de l’IME partira à 9h30. De 9h30 à 
19h30 se déroulera la foire expo-
sition place de la gare. À 10h30 à 
l’espace agricole se tiendra le 13e 
concours départemental agricole 
des Blondes d’Aquitaine. À 13H30, 
le 4e chrono Vendée VTT contre-la-
montre sera lancé. À 20h30 une soi-
rée gala sera organisée à l’espace 
Herbauges avec l’élection des Rei-
nes du Chrono.

Le 17 octobre, 3e jour de la foire 
exposition de 9h30 à 19h30. À 11h, 
les animaux primés seront présen-
tés. À 19h se tiendra la réception de 
clôture du Chrono suivie à 19h30 par 
une soirée pot-au-feu.

Le lundi 18 octobre, dernier jour de 
la foire exposition, de 9h30 à 19h30, 
un match de foot amical se déroulera 
à partir de 10h. À 14h30 sera lancé le 
Critérium Gentleman du Chrono. En-
fin 20h sonnera la clôture de la 29e 
fête du Chrono.

Renseignements : ■

www.chronodesnations.com

Les Herbiers
Le Chrono des Nations
DU 12 AU 18 OCTOBRE

Pour la deuxième année consécu-
tive, la Communauté de communes 
du Talmondais, en partenariat avec 
le Développeur culturel du canton du 
Talmondais pour le Conseil Général, 
organise une manifestation autour 

des jeux vidéo, de la prévention et 
des nouvelles technologies dans 
l’éducation. Cette année la manifes-
tation permettra à toutes les généra-
tions confondues de s’amuser et de 
s’informer sur les différents stands 
présents. Une projection d’un do-
cumentaire consacré aux jeux vi-
déo sera suivie d’un forum encadré 
par des spécialistes des problèmes 
d’addiction (Centre départemental 
de Prévention et de Lutte contre les 
Toxicomanies).

Renseignements : ■  02 51 96 19 86

Jard sur Mer
Cyber Game Talmon’Day 
Version 2.0

DIMANCHE 17 OCTOBRE

Une compétition motocross et 
d’endurance tout terrain se déroule, 
le samedi 17 octobre, de 8 à 17h sur 
le terrain du Coudriou, au Château-
d’Olonne.

Elle est organisée par le moto-club 
du pays des Olonnes. Départ à 12h30 
et fin de la course à 16h30.

Renseignements : ■  09 64 18 06 33

Château d’Olonne
Le motocross en fête
DIMANCHE 17 OCTOBRE

Le dimanche 10 octobre, se dé-
roulera la 8e édition du trail de la 
vallée de l’Yon au logis de l’Aubon-
nière à Chaillé-sous-les-Ormeaux. Il 
est organisé par le club athlétique 
luçonnais. Les parcours n’ont été 

modifiés par rapport aux années 
passées.

Courses et randonnées

Trois courses seront proposées, 

le 44 km avec un départ à 8h30, le 
26 km individuel et relais et le 12 km 
avec des départs à 9h30.

Parallèlement à ces courses, les 
organisateurs proposent deux ran-
données à destination des mar-

cheurs, l’une de 10km et l’autre de 
17 km.

Renseignements : ■  02 51 56 39 57 ou 
06 81 27 22 38 ou www.athle-jogg-lucon-
nais.fr ou joggingluconnais@laposte.net

Chaillé-sous-les-Ormeaux
Trail de la vallée de l’Yon
DIMANCHE 10 OCTOBRE

Les 9 et 10 octobre se déroulera la 
6e édition du salon bio « Rencontres 
Jardin et Nature », organisé par l’as-
sociation Gym Volontaire. Il se dé-
roulera à Fontenay-Le-Comte dans 
la salle Bel Air à côté de l’espace 
culturel R. Cassin.

Plus de quarante exposants seront 
présents, de nombreuses anima-
tions, troc de plantes, restauration 

bio, animations pour enfants se dé-
rouleront. Une dizaine de conférence 
permettront au public d’approfondir 
leurs connaissances, notamment 
avec les professeurs Jean-Marie Pelt 
et Dominique Belpomme.

Renseignements : ■  02 51 69 18 39, 
nicole.bigot@aliceadsl.fr
Entrée libre

Fontenay-le-Comte
Rencontres Jardin et nature
LES 9 ET 10 OCTOBRE

AGENDA RANDONNÉES

Samedi 9 octobre
Marche gourmande
semi-nocturne
Circuit de 12 km - Départ de 17h30 
à 19h30 de la salle du Foyer rural à 
Rochetrejoux. Adulte : 12€, enfants 
de moins de 12 ans : 5€.
• Réserv. : 02 51 61 48 93
lacervieroise@yahoo.fr

Dimanche 10 octobre
La Cervièroise
à Rocheservière
Randos pédestres
(6, 12, 17, 22 km) aux abords de la 
Boulogne. À partir de 7h30 salle La 
Pierre aux Lutins.
(route de Mormaison).
5€, 4€, 2€.
• Rens. : 02 51 06 55 84
lacervieroise@yahoo.fr

Rando pharma
au Poiré-sur-Vie
Pharmaciens sans frontières
7 km (4€), 13,5 ou 19,5 km (5€), 
gratuit - 12 ans. RDV de 8h à 10h, 
complexe de l’Idonnière.
• Rens : 06 72 99 06 00

Dimanche 17 octobre
Les Foulées mortagnaises
Courses sur route à 9h30 et 9h45 
(1 km), 10h (3,5 km), 10h30 (10 km 
« Course des As », de 6 à 8€).
RDV 8h, salle polyvalente.
• Rens. : www.ententesevre.com ;
02 51 65 08 13 ; 02 51 65 06 64

Rallye Sport Santé
Forêt de Mervent : 8, 13, 18 km. 
RDV Parc de la mairie entre 8h et 
14h. 4€50, 1€ (- 12 ans).

• Rens. : 02 51 51 65 54 ;
02 51 00 29 99

Journée de la marche
7, 23, 32 km. « Sur les traces de 
la loutre » ; La Chaize-le-Vicomte, 
La Ferrière, La Roche-sur-Yon. 
Gratuit.
• Rens. : 02 51 44 27 38 ;
http://vendee.ffrandonnee.fr

Dimanche 24 octobre
Les Coulées chantonnaisiennes
Randos à pied (10 à 22 km : 5€), 
VTT (20 à 50 km : 6€), sur route (42 
ou 78 km, 5€). RDV 8h salle des 
Congrès.
• Rens. : 02 51 09 45 77 ;
02 51 46 91 48

Randonnées équestres

Dimanche 3 octobre
Chaillé-sous-les-Ormeaux
Rallye monté et attelé, jeux :
Comité des fêtes.
• Rens : 06 03 50 19 56
02 51 34 93 56

Dimanche 17 octobre
Saint-Vincent-sur-Graon
Rallye monté et attelé, jeux, 25 km : 
association loisirs équestres.
• Rens : 02 51 40 91 97
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« Bérénice » de Jean Racine
Bérénice, chef-d’œuvre de Jean 
Racine, est remis à l’honneur par la 
prestigieuse Comédie-Française. La 
célèbre troupe fera revivre à Luçon 
le sort tragique de Titus et Bérénice 
dans la mise en scène de son admi-
nistrateur Muriel Mayette.
● Vendredi 15 avril à 20h30
Théâtre Millandy à Luçon
Ouverture de la billetterie le 1er avril

« Journal d’un curé de
campagne »
de Georges Bernanos
Nominé aux Molières dans la ca-
tégorie « Révélation masculine de 
l’année », Maxime d’Aboville, a été 
honoré par la critique, unanime 
pour célébrer son interprétation du 
« Journal d’un Curé de Campagne » 
de Georges Bernanos, chef-d’œu-
vre de la littérature du XXe siècle.
● Jeudi 17 février à 20h30
Salle de la Pastourelle aux Brouzils
Ouverture de la billetterie le 3 février

« La Vie Parisienne »
d’Offenbach mis en scène
par Alain Sachs
● Mercredi 3 novembre à 20h30
Salle d’animation rurale
à La Châtaigneraie
Ouverture de la billetterie le 14 octobre

« Boubouroche »
de Georges Courteline

Eugène Boubouroche, « bonne 
poire » est abusé par ses amis qui 
se servent de sa gentillesse. Tout 
particulièrement Adèle, jolie femme 
qui mène à la baguette son protec-
teur. Pièce de Georges Courteline, 
mise en scène par Nicolas Briançon 
et jouée par Lorànt Deutsch, « Bou-
bouroche » est une nouvelle créa-
tion. La Vendée accueillera l’une de 
ses premières représentations.

● Le mercredi 1er décembre
à 20h30 Centre culturel Les Salorges à 
Noirmoutier
Ouverture de la billetterie le 1er décembre

« Les 39
marches »
d’après l’œuvre
d’Alfred Hitchcock
avec Éric Métayer
● Mardi 25 janvier à 20h30
Espace Sully à Chantonnay
Ouverture de la billetterie le 11 janvier

« Désiré » de Sacha Guitry
avec Robin Renucci
● Vendredi 4 février à 20h30
Théâtre de Thalie à Montaigu
Ouverture de la billetterie le 18 janvier
Samedi 5 février à 20h30
Pôle culturel les Floralies à la Tranche-
sur-Mer
Ouverture de la billetterie le 20 janvier

« Le Bourgeois Gentilhomme » 
de Molière
par les Tréteaux de France
● Lundi 4 avril et mardi 5 avril à 
20h30
Sous chapiteau à Talmont-Saint-Hilaire
Ouverture de la billetterie le 17 mars
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Renan Luce, la Comédie Française, Julia Migenes, Vladimir 
Fedorovski, Michel Leeb : la saison 2010 / 2011 des Spectacles de 
Vendée propose une programmation éclectique. Une nouvelle fois, 
le Conseil général fait venir au-devant du public vendéen les grands 
interprètes du moment. Jeunes et moins jeunes, habitués des 
spectacles culturels ou novices, chaque Vendéen pourra découvrir 
un spectacle de qualité à quelques kilomètres de chez lui.

VARIÉTÉ
Renan Luce
Nouveau fer de lance de la chanson 
française, Renan Luce présente son 
répertoire à Olonne-sur-Mer.
● Mardi 19 octobre à 20h30
Le Havre d’Olonne à Olonne-sur-Mer
Ouverture de la billetterie le 5 octobre

ANNÉE FRANCE / RUSSIE
« Le Lac des Cygnes »
de Piotr Ilitch Tchaïkovski
Perfection de la musique et équilibre 
de la chorégraphie, « le Lac des Cy-
gnes » est devenu la pierre angulaire 
des ballets classiques. Le Ballet-
Théâtre de Saint-Pétersbourg pré-
sentera dans leur intégralité les trois 
actes de l’œuvre de Tchaïkovski.
● Mercredi 17 novembre à 20h30
Théâtre de Thalie à Montaigu
Ouverture de la billetterie le 5 novembre

Les ballets russes
La verve de l’écrivain Vladimir Fe-
dorovski et la virtuosité du musicien 
Mikhaïl Rudy s’allient et font renaître 
les premières années des ballets 
russes créés à Paris en 1909.
● Samedi 4 décembre à 20h30
Historial de la Vendée au Lucs-sur-Boulogne
Ouverture de la billetterie le 23 novembre

DANSE
Jazzing flamenco
Splendeur des costumes, talents des 
interprètes, Antonio Najarro, avec 
« Jazzing Flamenco » réussi le pari 
de marier le traditionnel flamenco 
avec les rythmes du jazz.
● Lundi 14 mars à 20h30
La Conserverie à Saint-Gilles-Croix-de-
Vie
Ouverture de la billetterie le 21 février

Diva au bord
de la crise de nerfs
La cantatrice Julia Migenes racon-
te avec humour les coulisses de 
l’opéra dans son spectacle, « Diva 
au bord de la crise de nerfs » qu’elle 
présente accompagnée par l’Or-
chestre Symphonique Lyonnais.
● Samedi 22 janvier à 20h30
Salle des Atlantes aux Sables-d’Olonne
Ouverture de la billetterie le 7 janvier

La Création de Joseph Haydn
par le Concert Spirituel
Le Concert Spirituel est une référen-
ce internationale dans la musique 
baroque. Son chef Hervé Niquet 
présente l’Oratorio de Haydn en-
touré par soixante-dix chanteurs et 
musiciens.
● Samedi 12 février à 20h30
Église Saint Pierre au Poiré-sur-vie
Ouverture de la billetterie le 31 janvier

Chopin, l’âme déchirée
Patrick Poivre d’Arvor accorde la 
musique des vers à celle des œu-
vres de Chopin interprétées par le 
pianiste Jean-Philippe Collard.
● Jeudi 24 février à 20h30
Salle du Vallon à Sainte-Florence
Ouverture de la billetterie le 8 février

Jean-Paul Poletti et le 
Chœur d’Hommes
de Sartène
● Samedi 20 novembre à 20h30.
Église Sainte Flaive à Sainte-Flaive-des-
Loups. Ouverture de la billetterie
le 9 novembre.

Les Frères Capuçon
Oeuvres de Franz Schubert
et Maurice Ravel

Gautier et Renaud Capuçon, violo-
niste et violoncelliste, seront réunis 
en concert à Mouilleron-le-Captif. 
Les deux virtuoses accorderont 
leurs talents autour de Franck Bra-
ley au piano.
● Mardi 7 décembre à 20h30.
Église Saint Martin
à Mouilleron-le-Captif.
Ouverture de la billetterie
le 26 novembre.

Voces 8
● Mardi 18 janvier à 20h30
Église Notre-Dame aux Épesses
Ouverture de la billetterie le 4 janvier

Hilarmonic Show
avec Michel Leeb
● Mercredi 9 février à 20h30
La Longère de Beaupuy
à Mouilleron-le-Captif
Ouverture de la billetterie le 27 janvier

Le Quatuor
● Samedi 8 avril à 20h30
L’Échiquier à Pouzauges
Ouverture de la billetterie le 24 mars

Programme de la saison disponible sur simple demande
Par téléphone au 02 51 36 93 60

Du lundi au vendredi, de 10h à 12h30 et de 13h30 à 18h
Par Internet : www.vendee.fr (paiement sécurisé)

Au guichet dans un lieu précis pour chaque spectacle : les jours 
d’ouverture de billetterie de 10h à 12h30

Tarifs : 16€ et 10€

Variété, année France / Russie et danse
Une programmation éclectique

Théâtre
Auteurs et interprètes de renom 
sur les planches

Musique
Le classique
dans tous ses états

Renseignements et réservation

SPECTACLES DE VENDÉE - La saison 2010/2011
Sous le signe de la musique 
et du théâtre

de Georges Courteline
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